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MALLE t Fermeture Arrivée.
Nous avons l’intention de vendre les COTONS à sacrifice du­

rant ce mois pour le bénéfice de nos clients, et nous 
vendrons à la pièce endessous des prix du gros

Ouest — Toronto. Ha­
milton. etc ........

Ouest—B* 11 e»l 
Dr ‘chvil. j. ete..... 

Oueat—Manitoba T
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^VOCATS, SOLLICITEURS, NOTAIRES. Ere

» Bloc Hay, me Sparks, Ottawa, Oi
PRES DE L’HOTEL RUSSELL

Martin O'Gara, C. R.
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COTONS BLANCS 
Cotons blan js à draps unis 
Cotons blancs à draps croisés

COTONS JAUNES 
Cotons jaunes à draps unis 
Cotons jaunes à draps croisés

NOUS OFFRONS LAi'ë5$ OTTAWA A BOSTON NT NEW VOIIK 
ET TOUS LES TOINT8 A 

L'EST NT AU SUD.

1 Ket—Prov. Maritime*. But — Cornwell, ftior- 
rieburg, L<noa»ter,

B^-'QÛébêê",
_ Rivières, etc

3 »u i»K. P. Rnuov nNouvelles Diverses |i|Walker, letton & Manchet,
AVOUA TB

Avné*. Selliellear*, Agent* Parle m eu • 
taire*, Neutre», etc, etc.
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Achetez vos cotons pendant qu'ils sent à bon marché ^ œ--
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Lee convoie pareront de 1* gare du rue Klgin 
comme soit

TrtAIN EXPRESS DR MONTREAL

P fift A If TRAIN BXPRKaSse raeor- 
O,WW **•*• «ant avec l'Kipites du 
Grand Trône à Coteau pour l'ouest et à 
Montréal avec les train du Grand Trunc pour 
l’Ket et le Sud Est, • -rivant là à 11.80 a.ui.

DR avào
mtà Montréal 

ee !ee traîne «lu 
id Tr

Vm J urc ce prleom
Le juge du comté de Saint Clair 

(Misouri), nommé Penden, pour­
suivi par les autorités fédérales 
pour avoir refusé de faire prélever 

impôt spécial sur le produit 
d’actions de chemins de fer, a é*ê 
emprisonné à Springfield.

Il y a déjà plusieurs mois qu'un 
mandat d’arrestation avait été lan­
cé par la cour des Etats Unis con­
tre le juge Penden. Mais le juge 
avait dans le comté ae Saint-Clair 
tant d’amis tout disposés à lui don­
ner asile, que les députés-ma’-shais 
envoyés à sa poursuite n’ont jamais 
pu l'arrôier. C pendant, il y a 
quelques jours, on a appris que le 
juge devait prendre part â une 
grande chasse au renard. Le dépu- 
tè-marshal enargé de l'arrêter, 
nommé Willis, a suivi la cha-s , 
monté sur un excellent chevai, et 
n’a pas eu de peine à rejoindre le 
juge récalcitrant qui avait .pour 
monture une vieille mule.

Mais le juge, en voyant le mar­
shal, a mis pied à terre et s’est sau­
vé dans un épais fourré. Le mar­
shal, abandonnant alors la chasse 
au renard, s’est mis à la poursuite 
du juge, et, ap.è i avoir tiré quel­
ques coups de revolver en l’air pour 
l’effrayer, il a fini par le capturer. 
C’est a'nsi que le juge Penden a été 
conduit prisonnier à Springfield et 
écroué en a> tendant son procès.

Mort sur 1* cercueil de m femme
Un ensevelissait, il y a quelques

jours, une dame L........ , âgée de
soixante-quatre ans, concierge d’un 
immeuble situé rue de Charenton. 
Le mari, âgé de soixante-dix ans, 
assistait à la funèbre opération et 
manifestait les signes,du plus vio­
lent désespoir. * 11 demanda à rester 
seul un instant auprès du cercueil ; 
on accéda volontiers à son désir 
Mais au bout d’une heure, les cro- 
ques-morts étant arrivés pour enle­
ver la bière, les amis de la defùnte 
restèrent stupéfaits en pénétrant 
dans la chambre mortuaire. M L... 
était entendu sur le cercueil, tenant 
entre ses doigts crispés un verre à 
moitié vite. Le 
lant pas survivre à sa femme, avait 
avalé un verre de phénol. 11 avait 
déjà rendu le dernier soupir, quand 
arriva le médecin qu’on était allô 
chercher aussitôt.

Au Prix Coûtant11ï
1 «

3,000 pièces de belles indiennes, importées directement 
d'Angleterre, au choix de l’acheteur.

SANS RESERVE

JUyQU’AÜ 1.1 MARS 1889
f 42 ,»No. 341 line Elgin, Ott . v:<

(EN F A CK DU RUSSELL)
W.H.Walker. D. L. McLean. C.A.B.aucne,

4 S3D. a-A.H/3D3STHI3E5, Sc OIE. iîôD Nous venons du ivcovo.r 2 va issus du cha­
peaux du iiriulvin, s.osfd.'fcVrii.'rië-

broke, Am. rlor eto 
Ashton,Uuntly, Carp,

toi, eto ................ ..
Cb. du 1er Can- At .—

tïïMra-*

2 Ou 110 4-50 P-M. TRAIN RA PI 
à diner, arriva 

rdant sv 
et du Uran

—CHEMIN DE FER—
INTERCOLONIAL

Nolie «lApartfinuul île Moreerlu est main­
tenantGEO. McLAURIN, L.L.B.

AVOCAT, N TC,
Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa

à 8.20 p.n-., te ra 
Ver «root Central 
l’Ket,

Lee COU vois arriveront à 12 30 p. 
p,zn. de l’B t, ee raccordant à la gart> Bon- 
aventure. Montréal, avec les trains de l'Est 
et du Bud.

Cher Palais Pullman su* les trains de 
Moult 4*1.

Un train oui Vers 'a Rare du chemin Rich­
mond à 7.44 m. m. et 448 p. m. se raccor­
dant avec les trains Bipjeas de Montréal.

V|)IH| lut.ouc pour
*'Gü

»*• N. FAULKNER & FILSm cl 8 10m
La Route de la m 

Bretagne

aile Royale, de Pestagers 
le Canada et la Grande

—ET—
La Route dire te entre l’Ouest et t >us les 

pointe du Bas du St Laurent, de la 
-les Chaleurs et du Nouveau-Bruns­
wick, la Nouvelle-Booese, l’Ile Prînce- 
Kduuaid, le Cap Breton et Terreneuve.

m iuii: itiiih*ii.... m»J. P. FISHER LE
Avocat, Solliciteur, Etc.

Agent pour la Cour Suprême, le Parlement 
les Dé parlemente Publics.

Scottish Ontario Chamber*. Ottawa, 4».

3 8U 8 00 1 »
PLOMItAOK

Baie l’IlAUl’IMGIî et2*) .... nuu
H*“ TOITURES

Aylmer. Bardly, ete. 
Ouyon, Téireauviile. 
Uatineau, t. 1* jours,

4 Hiver Dgeeri......
illliig's Bridge.........

Co mining*' et Herd-
maus’ Bridges.........

Roches erville,ete.... 
Orleans et Roblllard.
Arch vil le...................
Mûri vale-lundi, mHr- 

ure n et vendredi... 
Ma .ee - nglalses—via 

N.Y., lundi, et Jeud' 
Via Halifax,Jeudi... 

do fc*e suppléai.

4 tf 8 00 * OU « on 
4 46 H U0 2 IX) ....M" MoLKOD, C. K-, Avocat, Cours Fédérales 

“*• eidetauébeo, 188 rue Wellington.Ottawa EXPRESS DK BOSTON ET NEW-YORK 
VIA ROUSE'S POINTD’él ote chars 

pour le jour toutu 
que train dirre'.

Les passagers pour 1* Grande Bretagne 
ou le Continent Européen en laissant Toron 
to par 1# train de 8 hrs. a. m. le Jeudi rejoin 
dront le Steamer de la malle océanique le 
samedi à Halifax.

Tous les avantages que eonportent d»s 
Elévateurs, Entre, ou et Dvcks de première 
classe sont offerts à Halifax pour l'expédi­
tion du grain et de toutes marchandises.

Dea années d expérience prouvent que le 
chemin de 1 intercolonial est la ligne la plus 
sûre et la plu* tapi le offerte aux expéditeurs 
de fret entre le Canada et la Grande Bré-

dortoirs (buffei)et salons 
euf sont attaches à cha- F. G. JOHNSON & CIEtable horaire .... I(S> 1-20 P-II.

Pô-ut a ft 40 p. m et se raccordau' à cet en- 
«Irolt avec les trains du Vermôut Central et 
Delaware et Hudson, pour l'Eat et le Sud, 
arrivant à Boston à 7 40 % t à New-York à 7. 
00 le lendemel

Des chers dortoirs pullman sont attachés 
ans trains entre Ot'awa et Boston. Les pas­
sagers d'Ofawa pour New York prendront 
les Pullman à Salut-Àlbani ou a Rouse’s

Les bl lets, les lits et tous autres 
•elgnement peuvent être obtenue au bi 
dos billets de la cité on aux Stations.

B. J. CHAMBERLIN, 
Surintendant Général

TAYLOR itc V JS il Y

AVOCAT, SIILLICITKIK, KTC.
Ingénieurs et ne 

fage, «le tuyau i c 
vu cuivre.

CbantepliMir* eu cuivre, Valves, Ins/Hra- 
leurs et Hoi.illoirua.

Wrenches, Aeh«eton, Caoutchouc, net­
toyeurs de tulius mUluiml.

Feutre poni- 
et les ImuiHoi

Lieux d'aise n ce, Eviers et bains, etc.
Uouverture en " Canada Plate ” e 

galvanisé-.

isuura «Vajinarel 
n fer en plumb

sde chauf- 
et travaux

Ligne directe poor Montréal, Québec, Bos­
ton, New-York. Toronto, Détroit, Chi­

cago et tous les points à l’Est et à 
l’Ouest.

Les convois quittent la gare UNION 
comme suit :

.... a so3 30 ....

SS::::Scottish Ontario Chamber*, Ottawa,
recevoir les tuyaux à vapeur 

t tôle

JUTA gents pour engtha de PEASE corn-
blues à air chaud.

STEWART, CHRYSLER & GODFREY Pour Moxtrbal, Trois 
Rivisris, Qtmeso.Sr. 
Jxan, N B, Halifax 
et tous les points â 
l’Est.

Pour Kingston, Pstsr- 
Toronto, De­

troit, Buffalo, Bat 
City.Chicaoo et tous 
les autres point* à 
l’Ouest,

( Express local pou
I MON 11, PAHKSI 
I Ahi^hrior, Ma»FRkW, 

PhMUROKK, Cm A L N, 
1 Hiver et autres, 
f Pour Post A a t ■ c a 

WiNNiPxe, Victoria,

12.01 MIS DIT MT-A
nord-ouest «lu Paclû-

« nn . y f Pour Prescott, New- 
0,UU Ai u. J York et ioos les
i là P M j points dans l'Etat de
l.-M r.n. [ New York.

4.30 A.*. 
7-410 “ 
4.40 P M.

Lee lettres destinées 4 l>nre*i»tre*nent doi­
vent être mise* a la poètes 16 minutes avant 1* 
clôture des mullea précédente».

Heu e* du Bureau, de8 a.m. 4 9 a.m.
Mandate sur la poste et la Banque d’Epargnee 

de 9 a. m- 4 4 p. m.

AVOCATS, SOLLICITEURS 
Agents pour la (Jour Supreme et le Parlement lagne pour ea connection 

allant 4 Liverpool et Ula

Toutes information i relatives aux «aux de 
transport de fr* et de passagers et des bil 
lets peuvent être obtenue en s’adressant à 

E. KING, agent de» billets,
27, rue tiperks, Ottawa, Ont

GEO W, ROBINSON, agent pour les pas­
sagers G le fret de l’Est, I3üj, rue 
Hamt- Ja ques, Mo

D POTTING8R.
8urint»udani-05néral.

avec les steamers 
asoow ou en revo-

Ciuebres Ddiod, 14 rui Metcalfe, Ottawa, Ont
O JUIN, Maître de Poste, 

m de Poste d'Ottawa, i 
Novembro UW7. t

668, RUE SUSSEX, 668McLsod Stewart F. H. Chryslki' PERCY R. TODD,
Agent général des Passagers.11.30 A.M.

11.00 P.V.

J. J. Godfrxy. En face de la rue George.

VALIN A CODE FONDERIE DE HULLNETTOYAGE!? TAPISAvouais, Solliciteur*, Etc.
BLOC EGAN, RUE SPARKSi

vis-à-vis l’Hôtel Buesell.
3.30 P.M. 

12.01 Minuit (
Le soussigné vient «lu faire l'ac-inlsitlon 

de la lonilfrid de Hull et est maint uaut 
prépare à eiéoi-tur toutes Sortes «I ouvrages 
dans I» ligne du fon lerle, pièces lég iris ou 

t u# toutes dlmeueio a, au plus bas

homme pratique qui a 
d‘expérience, utwaran- 

fait à son élaîflleee-

T. IiAWSOX
ltue|Browery, Hull,

It u o George, Ottawa.

Pendant ce Mois A LA VAPEUIl

Lee tapis sont aettoyée et le* plumes répa­
rées â la vapeur ohes

OTKPEENS W1LK1NH,
12» rue AugliHie.

^ l/< ordres peuvent êtie laissés an No 78, rue

Bureau du Chemin de Fer, 1 
Moncton, N. B , 20 Nov. 1888. J Habillements complets tcwt 

laine pour $4.50
pTii 

M. Lawson est 
eu plusieurs a 
tira tous les «

Bradley Si Snow
AVOCATS. BOLLICiT U RS pour la 

SUPREME, NOTAIRES, Etc.
R. A. Bradlkt. a T. Snow.
Argent ?4 prêter A 0 p. c. avec 

rembourser en aucun tempe.

côte
COU H

ouvragesVINAIGRES Habillements faits sur com 
mande seulement |10

privilège «le

VIMAIGRERIE DE KINGSTON. 
-A. HAAZ Sc CIS

AUTOFACTCHIKM

lu Grand Magasin de HardesGUNDRY & POWELL
Avocats, Solliciteurs, Etc. No* ase et 871. me Wvlllnglow

MONTRES E'S lilJJlI ERIESmalheureux ne vou Agents pour la Cour Suprèsk bt lis
DKPARTKMRNTB. Bd lets d'entier parcours, tables horaires, 

caries et tout autre renseignement peuvent 
être obtenus au bureau des billets de la Cité,
Ko. 48 rue Bparks.

J. E. PARKER,

es Cidre, Malte el ssirra 
VIN A144 U KM

Garantis Purs sous tous les Rapports. 
JtM VENTE A OTTAWA 

!*»r Saw* le* Prlwcipww* Fplclere.

Un assortiment complet aux p'us bai 
prix. Chaque article « Ht goranli tel qu’on 
lu rui'n'Huiit* Minou l'arg mt vous sera remis 
Reparations «le montres avec hou 
lus règles du l’url ch'-z 
N».30 n e Itidi'aii, piès «lu pont «lesHu peurs

J0S LANDREVILLEBureau : 25 rue Spxrks, ea face de l'Uotel ta i Pi e

n 4SI Use Mpnrk*Arthur W. O unary. F. C. PowelL IrezIl NiEcuries de louage, Chevaux et Voilures 
de premier ordre. Commandes exéc it« es 
tens retard. (Jommunicatlone par te.A-

C tu.DENTISTERIE

ELEGANTS ATELIERS DE DENTISTE Â HOU
Le noir est parti. Vêplwerle awe'l !
Parisiens, nous devons vous met­

tre en garde contre un audacieux et 
habile filou qui a découvert le moyen 
suivant pour dévaliser les passants 
en plein jour !

L’aventure est arrivée à

D. MoNiCOLL, 
Agent général «les Passagers. 

LUCIUS TUTTLE,
Géiant des Passagers.

DR R. A. KENNEDYSPECULATION
Geo A. Romer, 

BANQUIER & COURT,ER

Blew d'égal même h Ottawa
Le Dr B. 8. Stackbou e, dentiste, 

diplômé du collège de Howard, Boston, 
licencié pour la Province de Québec, 
vient d ouvrir d’élégants ateliers de 
dentiste sur la rue Principale, à Hall, 
en faoe du bureau de Poste, où il se 
tiendra continuellement.

Gradué de l'Université McGill, Montréal 
ut membre de l'Aufodutloa des Médecins 
et Chirurgiens d’Ontario.

848 Hue Hide*»
G. PHILBERTLOTERIEW. E. BROWNun inno- 

nble négociant du quartier du 
Temple, M C........

Le commerçant ptst- it p ace de 
la République, lorsqu’il fut abordé 
par un inconnu, élégamment vôtu, 
qui, après l’avoir regardé attentive­
ment, lui dit sur le ton de la plus 
exquise politesse :

—Je vous demande pardon, mon­
sieur, de vous importuner ainsi ; 
mais vous avez du noir sur la joue : 
si vous voultz un instant me p'ôter 
votre mouchoir, je piurrais l’enle 
ver en une seconde.

—Mais comment donc T répond 
M. G
un aussi obligeant personnage.

Et il lui passe son mouchoir. Un 
léger frottement sur la joue, le 
est enlevé et l’inconnu après avoir 
rendu à M. C... son “ ndispensab:e” 
s’éloigne, salue de s s remet Cle­
ments.

Un peu plus tard, en rentrant chez 
lui, le brave commerçant constatait 
avtc stupeur que sou épingle de 
cravate, d’une valeur de 70 francs, 
avait disparu.

11 s’expliqua alors la petite ma 
nœuvre du petit monsieur complai­
sant, qui n’était qu’un vulgaire 
filou .

IMPORTATEUR
MANUFACTURIER bt MARCHAND 

------V-------

CHAUSSURES EN GEOS
A transporté son établissement au

Na 61 RDI! RIDEAU,OTTAWA

CHITTY & CO.40 et 42 Broadway et 51 New 
Street, New-York City.

Parts; Titres, Grains. Provisions et 
Pétrole achetées, vendus 

dés sur marges.
P. S.—’■firv'ei pour brochure explica-

TAPISSERIESNATIONALE n
fiF. F. LEMIEUX

Avocat, gol.icitenr, etc, Agent pour la Cour 
Suprême, le Pari ;ment wt les Départe­

ments publics.
Bureau : 74J Bue Sparks, Ottawa.

AMERICAINE», ANGLAISE» ET 
ECOSSAISES

Col* des rues Delhonele et 
M*l*t-P»trice, Ott*wn.

------UK-------tire.ROBINSON&CIE CLASSE JD. FROPftlETfcS FONCIERESGRAIN ÊTIARS et FLBÜRIST
A VIS AUX MERES—Le ‘‘Sirop Calmant 

jCIl de Mme Winelow ” devrait toujours 
être employé quand les enfants font leurs 
dents. Il soulage immédiatement les souf­
frances de ces pauvres petits, produisant un 
sommeil naturel, paisible, en faisant aispa- 

1* douleur, et les jeunes chérubins 
aussi ** brillants et frais qu’un 

" Ce sirop est très-agr**ble 
au goût. Il apaise l’enfant, amollit ses gen­
cives, enlève toute douleur, fait disparaître 
les souffrances intestinales eu réglant la di­
gestion, et est le meilleur remède connuq 
contre la diarrhée, soit qu’elle provienne de 
la dentition ou d’autres causée. Vingt-cinq 
cents îa bouteille. Ayes confiance et de­
mandes le “ Sirop caïman i de 
low ” et ne prene*

Marchand» de toutes semences. Jardinières 
et potagères, bouquets de fleur», plantes et 
toute» aorte» d’ouvrage» en fleur» pour céré- 
inon les de mariage ou enterrement, une »pê

223 Mue Rideau, Ottawa Ont

Pfialwr*.Dr FISSIAULT
------DENT 1ST J

COIN de* RUES RIDEAU et SUSSEX
------OTTAWA------

Heures de bureau : de 9 à 5 heures.

48 HUE ELGIN, OTTAWA
LK 22KM B TIRAGE MENSUEL 

AURA LIEU LE
MEKtMEOi, 17 AVKIL 188»

A VHEUHES, KM.

FASSE GOUTER GRATISI
, charmé d’avoir affaire à seals ww bon gOMer *ob*Umllel • 

4 bon mareb*?ïi5i! EUwUe,

4aGEORGE C0X ton
roû ▼lire*. Etc. Quand vous êtes pressé, vous ne dèsiiae 

pas attendre, tout est prêt à parti de 11 hrs. 
a.m., jusriu’a'i soir. Cue bonne assiéter de 
Soupe, viande», chaudes ou froide» d> 
sor es. Salades en grande variévé,

C'est poui l’accommodation des mai* 
chands et des comb et le public en général. 
Ces: le repas le plus succulent que vous 
pouvez vous procurer dans la ville et au 
plus bas prix que n’importe oh. Venez à 
“l'international Hotel,1' rur la rne Geo 
et jugez par vous môme.

O ). NICHOLSON,

Mme LETCH, 435 rueWellington
Age.ice pour la vente des corsete Rts 

Star Yatinl et autres genres.
Linge de corps conftï'Amni sur command-

VALE B TOTALE DES LOTS
LITHOGRAPHE, GRAVEUR,

OLICHKÜB et MBDAILLBÜB
MBUIUTCALR

ARTICLES DE PEINTRE en GÉNÉRAL$50,000.80

GRANDE OUVERTURE
— D'UN -

magnifique magasin

OTTaWa, Ontario Gros Lot: Un Immeuble de $5,000.00.Mme Wins 
aucune autre piépara-MLLI COLLINS

un assortiment complet d'articles de mode 
à très bas prix, 310rue Wellington, Ottawa

ticm.VOITURES DE PLACE
NOMENCLATURE DBS LOTS:

1 Immeuble de-.....$6.000.00 $6,000.00
Jo ....... 2,000.00 2,000 00

Immeubles de..... 1,000,00 1,000 00
4 do ________ 600.00 2,000 00

10 do ________ 800 00 3,000 00
30 Ameublements.... 200.00 6,000.00
60 do ................ 100.00 6,000.00

300 Montres d or„.....  50.00 10 000.00
Montre» d'argent 10 00 10,000.00 

ices de toilette 6.00 6,000.00

egoDE PREMIERE CLASSE. T. «J. SEATON W. LANCTOT, Prop. 
N, Restaurateur.\ CBBTBZ VOTHX

„ Vlu,*e' à ** Boulangerie Union.
D. LEE, p oprielaire.

216—RUB DALHOUSIB—216

FAIN, TABTXS, PAIN DK :Herleger el Bijawtfer 
Marchand de Montres d'Or et d'Argent, Pen- 
doles, Anneau* et Bijoux de to tes sortes. 

Tons les ouvrage» sont garantis.
■ss.Mt H Sll.rwe WelUwstw, Ottawa

(kmmronica Ion téléphonique en tout temps
*46, rae Balat-Patrice, Ottai

1 12-87-88

TAPISSERIES, PEINTURES, HUILES 
VERNIS, ETC., ETC. Montres en ob Mjntres m osGUSTAVE RICARD

Eclairage éleetrtwwe Acs lasprimcrlee à 
Chicago

On aime à voir cia r et a aller 
vite dans les imprime ries américai­
nes. Témoins c lies de Chicago. 
Les typographes y ont été munies 
d’une sorte de cassette contenant 
une pile électrique et ui e lampe 
à incandescence avec un mignon 
réflecteur permettant d’éclairer à 

la composition 
11 cepie"; une seule charge de cette 
pile qui est très énergique fournit 
dix heures d’éclairage. Un bouton- 
commutateur permet aux typogra­
phes transformés en cyclop, s d’al­
lumer ou d éteindre leur lampe : le 
prix de tout l’appareil ne s’élève, 
paraît-il, qu’à 10 francs par' lampe.

JOHN KERRIGAN
PLOMBIER SANITAIRE 

Spécialement recommandé pour le potage 
des appareils de chauffage.
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HOTEL CANADIEN Nous exécutons an«el toutes sorte» d' 
vrages à fresque et décorations en papier 
tout genre. Venez nous voir avant d'aller 
ailleurs. Tout oovrege sera garanti.

ÀLPBBD LEMIEUX
Résidence privée : 268, rea de l'Eglise. 
22m-ta Magasin : 31, rue Duke, Chaudières.

‘de000 Sec.
W. 0. McKAYCl-DEVANT OCCI Pé PAH G. LaTBIMOUiLLS *367 I-at* va la a 4

Importateur de Vins, Liqueurs, Cigares 
Tabacs ; sus i propriétaire de •1.00COLT DU BILLETCe magnifique hôtel vient d'être* acheté 

par M. John Jéhnson, ex-propriétaire do 
•< Boval Exchange."

t servie à tonte heure, à la 
carte, système enropéen, et eotyi la surin ten- 
deuce d an cuisinier français de première

Vins, claret, santeme, champagne 
qneur» de première quAlité.

Cet établissement vient d’être 
neuf, les chambres sont spacieuses et des 
mieux aéréee, faisant face au par “ Eajor’s 
HUI.”

L'en

-L’HOTEL RICHELIEUSSJ. STEWAKT
Arpenteur provincial et ingénieur civil, 

bureau andeasus de la pharmacie Mac 
Cartby, 284 rue WILLINuTUN, UtUwa.

Il est offert au porteur de loot numéro 
gagnant de loi payer en espèces le montant 
de son lot, moins une commission de dix 
pourcent.

Lee noms dts 
à la publicité, à

Lee demandes de b.llett seront reçues 
jusqu’à MIDI le jour du tirage.

Tirages, le 3e Mercredi de chaque

Agents pour les Commerçante de Bois.
«46.«43*t4Mrw6iet la

Jos. FORTIERet U- gagnante ne sont pas Hvrés 
noms d’une autorisationW. J. ELLAKDWiiW Mil 4 Bum meublé à EPICERIES EN GENERAL

98—RUE RIDEAU—98AT6CAT8
Constamment an magasin les épiceries, 
ée et cafés de tontes sortes a des prix rai­

sonnables. Venant d'ouvrir en nou 
poste de commerce le eouas gné 
I enconragsmsat du public.

UwhParlr

No. 34* BD* ELGIN, OTTAWA. 
(Devant la Kwh»II)..

trée privée est 
trée générale d

sur la rue Sussex.
J-'HN JOHNSTON, Propriétaire

sur l'avenue McKenzie 
u ras-auront aux No*.

mois.
Le Secrétaire : 8. K. LKLEBVRB,

■wwawz i 16, Bw*

Bfjowlerle* en rro* et en détail ehea

compte sur10 RUE ST-GEORGX, OTTAWA a-m a. mcmillan

t Ole

±f'±LÎ1J î FBITJ I

■atwt Jatswsa■swsswil.rwwia.

FEU I FEU I LA GRANDE VENTE A UN IMMENSE SUCCES
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Sactrii
J'Importe direetbment mon 

f»u n de la Jamaïque ; «*éJour de 
18 ans en fil taille garantie: C’est 
le meilleur remède au dlobda
pour le lYold.

« Müsi'LfctilÀSlti

QxrOrettilElsf

Et Heblwâdilre Cl. KM'IUE
Rlileau, •' iwr le Marché By
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s pour plancher, Boxe à 

en mains.

ans notre établissement

cation léleph niques.

5SELL HOUSE

EUBLES
BLES !

ID MABCHE

A MANGtSR, de 
les GENRES

11VBELL

î meubles, d’Ottawa 
ît par la bonne qua-

; Argent Comptant
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liait on du po^te d’affaires de 
icialement Vu turcs Légère», 
imérlc-ines noue avons pv_ . 
ure de garantir e- t ère satls- 

us notre direction ; les 
prix très
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procurer et nos 
i“ sy.téme que » m t to u a
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?, Portes
de Maisons, Etc.
isses d’Emballage.

Première Qualité.
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bes pour hommes et 
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Nous exposons aujourd’hui 
1er avril, i«-s «ix mon tree en or 
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taux Métré, Jako Clark,

D Folcy, Uevd Père Mc-Kev 1
Honal.Hevd l’èro Hanoy Powell, 
O. Bartlett, etc.

WMmm

a as®
s

s

z

:



. itilM* teMMisilMlmu
Nbw-York, 8—Li co-respondent 

spécial à Bruxelles, du Worll, télé­
graphie : Le parti boulangiste sem­
ble divisé. Hier, le général n’a 
accordé aucune entrevue, mais il a 
passé la journée enfermé avec MM. 
Rochefort, Naquet et Laguerre.

A en juger par la quantité de 
champagne à la glace, tramportée 
dans la chambre, la discussion a 
été très animée. La téléphone 
entre Paris et B-uxelles a joué 
toute la journée.

Ne pouvant réussir à convaincre 
les Parisiens parle téléphoné il s’est 
écrié: “Vous êtes tous des co­
chons.”

Il ferma cependant le téléphone 
et revint à ses amis leur disant: 
11 Tout va bien mes amis.”

peu d'intérêt au Canada, oü le 
gouvernement quand il opère ses 
rachats, a à choisir sur le marché 
entre une série d'emprunts succes­
sifs, parmi lesquels, il 
qu’il choisira depréférence ceux qui 
peuvent être rachetés à un taux 
favorable.

Mais, pour revenir à la question 
de principe, nous tenons, avec 
l’hon. M. Foster, que jimais le 
gouvernement du Dominion ne s’est 
engagé, ni directement ni indirec­
tement, ni par stipulation positive, 
ni par l’énonciation d'aucun pros­
pectus, à racheter annuellement ses 
bons à n’importe quel prix.

Le premier jurisconsulte 
dira à Sir Richard Cartwright que 
les tenues de droit sont des termes 
de droit. Quand un gouvernement 
assume vis-à-vis des tiers une obli­
gation légale et positive, il le déda- Deel entre teeaU»a*iat<*
re en des termes qui constituent un Paris, 7—Le duel qui devait avoir
lien de droit : mais quand un gou- heu entre M. Roch :fort et M Thié 
vernement écrit, ou fait écrire, baud, à la suite de leur querelle 
“ qu'il a l'intention ” de faire une dans le sein du comité boulangiste, 
chose, c’est un simple avis qu’il a été prévenu par une solution à 
donne. Cet avis serait sans doute l’amiable, 

ipréhensible, s’il était 
Mais une intention n'est pas 

une obligation juridique ; tous 
les jours un gouvernement nous 
annonce qu’il a l’intention d’a­
mortir régulièrement, qu’il a 
l’intention de consacrer un emprunt 
à tels et tels travaux d’intérêt 
public et da les terminer en tant de 
temps. 11 arrive ensuite que des 
nécessités financières surgisstat et 
que les travaux sont incomplets ou 
ralentis, sans que ce gouvernement 
puisse être accusé d’avoir violé 
les conditions de l’emp unt. Gram­
maticalement, le terme “ intention ” 
comprend comme compléiif sous- 
entendu, “ dans la mesure de la 
bonne foi e\ du possible. ”

Or, que dit le p-ospectus de l’em­
prunt 1888 ? 11 dit précisément :
Le gouvernement a l’intention d’ap­
pliquer annuellement les sommes 
requises pour le rachat de la dette 
nationale à l’acquisition des delnn 
tares offertes en vente. ’’ Cela a été 
depuis plusieurs années sa pratique 
constante. 11 exécutera “ son inten­
tion ” tant que la chose sera raison­
nable et po sible, mais il est clair 
qu’il n’est pas engagé à racheter à 
tout prix. On ne coi çoit mêm > pas 
qu’un financ er comme sir Ri« hard 
Cartwright ait pu avoir l’idée du 
contraire.

(«UPSIDEva sans dire

Veuillez, s’il vous plait, 
nir profiter de notre vente à 
bon marché de

Nouveaux Dolmans 
Nouveaux Pardessus 
Nouveaux Gilets 
Nouveaux Jersey

Cette Semaine

ve-

GANTS DE KID
La plupart des marchands 

prennent un profit aussi élevé 
les gants de Kid que 

les autres marchandises.
sur sur

menson-
Bauquet boalangUte

Paris, 8—Hier soir, a eu lieu le 
banquet révisionniste qui devait 
primitivement être présidé par le 
général Boulanger. En son ab.-enêe 
M. Naquet a 

énéral

*er. IÏ0T8K tiRiND SUCCES dans 
cette branche vient de ce que 
nous faisons i.ne étude spé­
ciale des gants. Nous les ache- 
tons en grande-quantité des 
fabricants eux-mêmes, et 
les payons comptant.

Nous les marquons à un ' 
très petit profit, et 
vendons vingt paires contre 
les autres marchands une. Con- 
équemment nous sommes plus 

que satisfaits.

pronoucé le discoure 
Boulanger se propo­

sait de faire. Il a dit que si le géné­
ral Boulanger arrivait au pouvoir, 
il proclamera;! immédiatement une 
amnistie générale et le rappel des 
lois d’exil ; mais en même temps il 
a blâmé amèrmnent le gouverne­
ment d’avoir révoqué l’exil du duc 
d Aumale. 11 s’est exprimé en ter­
mes violents à l’égird de M. An. 
toine, qu’il a déclaré n’être qu’un 
agent opportuniste.

nous

nous en

H

DUPUIS & NOLLNLa famille Impériale d’Allemagne
Berlin, 8—L’empereur Guillau­

me a rendu visite tous les jours a 
sa mère, depuis son arrivée ici, et 
de son côté cette dernière a rendu 
visite à l’impératrice Augusta, à 
l’impératrice régente et au duc et à 
U duchesse de Saxe Mein.ngen.

L’harmonie semble régner entre 
les divers membres de la famille 
impériale.

faites faire vos

PHOTOGRAPHIES
------- EN---------

COSTUMES D’HIVER
Scènes appropriées. Tout 

de première classe
AU STUDIO DE

Humeur démentie
Cologne, 7 - La Gazet.e, commen­

tant la rumeur que Bismarck au­
rait offert, de la part de l’Allemagne, 
de céder Damaraland à l’Angleterre, 
dit que le gouvernement allemand 
n’a pas l’intention de se déposséder 
de ce territoire.

PITTAWIY l JARVIS
Le Baron Henry de Worms, sous- 

secrétaire d’état des colonies, a dit à la 
chambre dos communes, hier soir, en 
réponse à M. Be< ket, que les débentu- 
res garanties par le Manitoba du che­
min de fer de Winnipeg et de la baie 
d’Hudson, constituent uoe matière à 
lègler entre les autorités de la province 
et cellos du Dominion, et que le gou­
vernement impérial n’avait rienà y

117 RUE SFARKS
Téléphone 361

Pritchard & AndrewsLe roi de Hollande
La Haye, 7—Le roi de Hollande 

a eu une rechute, et on attend sa 
mort d’un moment à Vautre. SI von* voulez lalre E’aiupes en Cfioul- 

cliouc. Scea'.x, Elaiu-

Réparer vos Balances
---- OU— ÇhPqu.1 et tilllet* an

INSPECTER vus POIDS JISssiS s"*" •*
au», .h.. ™. .£SSB£K£"-

Etampes en acier..

Mort do mnrqulM d’Ely
Londres, 8—Le marquis d’Ely est 

Italie.
John Henry Wellington Graham 

Loftus, quatrième marquis d’Ely et 
baronet, naquit le 22 novemb e 

fl fil son éducaiion dans les

mort en

TELEGRAMMES
1849.
universités d’Harrow et d’Oxford. 
Il s’est marié en 1875 à Caroline 
Anne, fille de George Ca thnets. 
Les biens de la famille sont situés 
«n Ir and». dans les comtés Ferma­
nagh et Wexford.

PRITtll.UD tT AMIKKWS
GRAVEURS EN GENERAL

----- No. 175 RUE SPARKS------
LA LMUE DBS PAT.IIOTKS

Le tribunal eorreclionne' ne 
condamne les inculpés 

qu'à lOOfrs. d'amende
REMEDE DE PIES

Lee PaywBno
Londres, 7—On connaît enfin la 

vérité au sujet du roi des Pays Bas, 
On ne conçoit pas la raison qui a 
porté certaines gens à faire un 
mystère de cette affaire. Il a été 
duraqt des mois entiers avec cer­
tains intervalles lucides Les méde­
cins ont informé le gouvernement 
depuis longtemps qu’il n’y avait 
aucune chance pour lui de revenir 
à la raison, qu’il deviendrait furieux 
et que dans ces circonstances, sa 
santé s’améliorerait et que sa vie 
serait prolongée, et il est probable 
qu’il en sera ainsi

La reine a été longtemps hostile 
à l’idée d’assumer la responsabilité 
de la régence, sachant que le monde 
connaîtrait la vérité au sujet de son 
mari. A la fin, elle a dû céder. Dans 
ces derniers temps, le roi l’a prise 
tellement en aversion, qu’il était 
impossible pour elle d’en avoir soin.

POOR les HE­ MORROÏDES
Jlarqn* deDissensions dans le comité boula v. 

piste—Un du l entre deux mem­
bres du comité

Commerce

Onguent ri A II S
Pour les hémorroïdes internes ou externes. 
L» guérison ne manque jams s <Ie se pro­
duire ap. ès quelques applicant ns.Paris, 7—Le tribunal correction­

nel a rendu jugement hier, daus 
l’affaire de la ligne des patriotes.

MM. Naqu-t, Laguerre, Laisant, 
Turquet et les autres inculpés ont 
élé ucq littés quant à la prevention 
d’avoir fait partie d’une soriélé se­
crète, et ils ont été condamnés 
à 100 fraucs d’amende pour viola­
tion de l’ari’cle 291 du code pénal, 
qui prohibe les sociétés no.i autori-

8UPPOSITOIB13 PIUTUS-Pour
hémorroïdes av-c écoulement interne de 

Remèie et prévent f sûrs.

Un des principaux invrédien's de ce re­
mède est la gomme pure du Pin blanc du

Mis en boites séparées.

El VENTE CHEZ LES PHARMACIENS
Le général Bon 1 migrer et le prince

Bruxelles 8—Malgré les dénéga­
tions de Y Indépendance Belge, il est 
certain que le général Boulanger 
est allé déposer sa carte chez le 
prince Victor Napoléon. Le prince 
Victor lui a rendu sa visité avant- 
hier, samedi, et ils ont eu, hier dans 
l’après-midi, une conférence au res­
taurant du B fis de Cambre.

— PRB PARE PAR —

Pions Medical (k,IL'admlnlnlnttlw de notre Joareel ne 
were reepoeweble d’encan compte trecté en won nom b moins d'un ordre 
wlnrné per ledlreeteer.L’edmlnletratlen ne

n soient donnée
roconnaître en- Ottawa, Ontario.

L’A DMINI8TKATION
COMPAGNIE MA SS V RANCE

— OU CANADA —

" CITIZENS ”
1

VinnSiropaDusart
ai IACT0-PH0SPHATE é» CHAUX i

ns le comité bonlen-

Niw Y or k,6—Une dépêche ad; e - 
sée au Sun dit que les b julungistes 
ont tenu, dans la nuit de vendredi, 
à B uxel es, une réunion fort ora 
geuse.

Le général B m langer a prié ins­
tamment ses collègues du comité, 
de demeurer avec lui à Bruxelles 
en exil volontaire. Mats cette pro­
position a donné lieu à de vifs 
dissentiments.

Rochefort a déclaré qu’il était 
décidé à rester en Bel 
ce que les portes de 
toutes grandes ouvertes au général 
Bou'anger. “Mon sort, a-t-il dit, et 
celui du général, sont connus à mes 
yeux.” Il a ajouté que le comte 
Dillon était décidé à demeurer 
plusieurs jours à Bruxelles, et qu’il 
était certain qu’en quittant Paris, le 
général avait échappé à un péril de

M. Dugué de la Fauconnerie s’est 
rangé au même avis, .mais toutes 
les autres personnes présentes ont 
pérompto ire ment refusé d’accéder 
à la demande du général Boulanger. 
M. laguerre a dit que cette absence 
donnerait au parti boulangiste l’ap 
D&rence d’émigrés, et laisserait en 
France leurs amie et le corps électo­
ral sans guide et sans appui.

Finalement, MM. Roch-fort et 
Dugué de la Fauconnerie sont seuls 
restés à Bruxelles.

FONDEE EN 1864
Bürrac Principal : Edifice de la Corn 

gaie d Assurance “ CITIZENS, 
rue 8t. Jacques, Montré il.

pa-
181Le tu» Hiplnli S ilmmani iaas , 

le «HOP «invar 4e DVBAHT e* 
le phis peUsant 4ee réparaleut.R raffermit « reéreee» Ins ee See entente,.

rend In rifnenr « ractirite an, > « lymphatiques « h me DIRECTEURS :
Hoo. J J. G Abbott, Sénateur, Président 

Andrew Allan, Brr., Vice-Pn-a dint.
Rob rt Anderson, Ecr rth ir Pr vosl.Ecr 
Alp. Desjardins, M P. I O. nravei, Ecr.

Moniaju Allan, Ecr.
William Smilh, s c-trés.

qui mal teticoée par m nmàeswee trop 
rapide; then les Phtùlynee, Il facilita to cicatrisation d* poumons.

Les/'femes eaceialei, qoi prennent leVXW 
on le eXHO» de SVSAXT. sepporteel» - leer 4tat sans fatigua « sens reastsaraeaU et 

4 donnent le joar à dee estants pies vigeereex.1 
> Le UcU-Pkankmtt 4e tktmm enrichit le , 
liait dee Nenrricee « garantit les enfante , « contre le Diarrhée « lee maladies de «mis- , 

sente. Par son in One ace, le Dm fi tien « toll

H

G B. Hart, gérant général

Igique jusqu’à 
Haris soieut

CAPITAL SOUCCIT_ $1 OOSÆOO.OO
Dépôt au gouvernement fé léral 122,840 00 
<*, W. SEGUIN,

Sous agent

as fatigue « sans convulsions.
Le vnr et le SXEOP de BVSAST;,

> réveillent l’appétit « les forces dee oewoa , ■
> leieeati. et conviennent dans tons les cas 4e, 
yfefiffne on d’émuemewt dn corps hamata. 
•^WV

BD WA R DS KING 
Agent de ville. 

27 RÜB SPARKS, OTTAWA.

E. A. LEPROHONASTHME
CIGARETTES INDIENNES ARCHITECTE

BUREAU: VICTORIA CHAMBERS 
2*me étage, chambre No ».

Résidence, 204 rue Italy, Ottawa.

me CAWWASie X*X>XOA
de tllllAULT A OU, mamie/Mi â Parti.

La plus efficace des moyens 
battre l’sathme, fopnre

Hotel - Riendeaubmbmhm:
Tenu ear le plan Européen et Américain.

IffJECTtOn ée IAT1C0 é. 8RMAM.T A OW1 
elle a acqeis en quelque» année» noe répé­
tition universelle, a geéntee pea ée tempe 

Il Ih ecooirmeoU lee plas rabatte».
I CAPSULE»m nATlOOéslBIEAlLT 4 <9*1 
I ne fatignent pas l eetemae eemnse le tent 
I tontes les cap*les ne cnpnbn bqnide « an 
I rubébe « gn riment npiilsmnnl.

64 RUE ST GABRIEL. MONTREAL

servie dee prémianee de la eatnon, 
préparée par dee cuisiniers (tançai* de premier 
ordre. Repae a toute heure.

On trouvera conatamroe t â cet établisse-

;SBkffiar-f ropriétàirq.
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PRELARTS
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Vendent 

choix pour 1 

nime de 

livre, soit d 

Japon ou di

IBS Rue Rideau tl

Dans 1a i
Une retraite des 

ratoire à la fête c 
meuce ce soir, à la

. M . Fames, mini 
a fait un sermon c< 
hier soir, à l’église

M. John T. Gr.fl 
trucDion à ses avoca 
en libelle M. J. 
les lettres qu’il a 
Y Evening Journal et

L’honorable M. M 
est allé samedi, à Bi 
aux funérailles d 
frère de M. ColDy, 
iogs O loot.

Timothée Doua 
paDle aux dsruiè: 
Hembroke. d’avoir t 
r.handis» s volées a 
12 années de pén V 
ton.

Samedi soir la p< 
visite dans une a 
vaise réputation sui 
et a mis en prison 
nom de Beauchamp 

On continue à cr< 
vei du gaz national 
du chemin de fer 
tique. On est ; enc 
profondeur, et ou e: 
gaz à 800 pieds.

L’aSielre 1
L’affaire Brown a 

medi en cour de i 
Brown n’était pas p 

M. Lees représenta 
et MM. Gebb 
sentaient MM. McD< 
et Wallace nui se « 
lions pour M. Brow 

Le juge a décidé q 
ne comparaissait pai 
chaînes assises les 
seraient forfaits ; 
accusé d’avoir caché 
dises dans le but de 
anciers.

Samedi, M. Snow 
ronto un télég 
que la cour avait a 
d’injonction contre 
La prétentionede M. 
les fonds de magasin 
ton appartient rôe 
Brown. Ce fond est é

et i

mmiMM
- CONDITIONS DÛ JDURHll La lettre defibldifldi Smith-

a
due dibS’tfné àîtrë pârtie dé àa 
lettre, M. Goldwin Smith explique 
que cet accès ne nous est pas fermé 
et que malgré les entraves du tarif, 
notre commerce avec les Etats-Unis 
s’accroît toos les jours par la force 
naturelle des choses. C’est afîiire à 
lui de coucilier cette contradiction, 
qui n’est d’ailleurs pas la seule qu’on 
puisse relever dans cet étrange do 
eu ment.

Sur la question de l’annex on po­
litique, M. Goldwin Smith a pris la 
plus singulière des situations. Il 
est annexionniste déclaré, ainsi 
qu’on le verra tout-à l’heure, sinon 
pour un présent immédiat, au moins 
pour un avenir très prochain. Mais 
en même temps il ne veut pas per­
mettre à ses adversaires de réfuter 
sa thèse en montrant l’annexion 
qui est fa’alement au bout, et il 
commence p ir s’indigner de cette 
accusation pour conclure, en éta­
blissant lui-même à quel point elle 
est justifiée :

“ Ne croyez pas ces organes du 
système protectioniste du Canada, 
ou du gouvernement canadien du 
jour, qui s’appuie sur les fabricants 
qui bénéficient de ce système, quai d 
ils vous disent que l’agitation en 
faveur du libre-échange, entre le 
Canada et son propre continent, 
n’est qu’un mouvement annexion- 
i iste déguisé. C’est simplement un 
mensonge des protectionnistes qui 
ont besoin de fane appel à un argu­
ment sentimen'al pour 
leur muraille douanière prête à 
tomber en ruines.’’

Donc, ce n'est pas, à l’en croiie, 
de l’annexion politique qu’il s’agit ; 
et il en donne deux raisons : la pre­
mière est que M. Blair, M. Sherman 
et M. Blaine se sont opposés à 
l’union commerciale, parce qu’ils 
avaient peur qu'elle ne fit tort à 
l’annexion. La seconde est qu’il fau­
drait “que l’esprit de nationalité 
fut bien faible au Canada s’il ne dé 
pendait que d’une ligne de douane” 

Mais il parait que M. Goldwin 
Smith ne considère pas lui-même 
ses raisons connue bien solides; 
car après nous avoir dit que M. 
Blaine, qui dispose actuellement de 
la majorité, est annexionniste au 
point de repova-’er l’union commer­
ciale toute seule, il s’efforce de nous 
rassurer un peu plus loin, eu uous 
déclarant que les hommes politiques 
des Eta's-Uuis, et particulièrement 
les républic$im>, sont plus hostiles 
que favorables à l’idée d’annexer le 
Canada, et qu’ils auraient peur 
d’augmenter par lù la force numé­
rique du vot-* démocratique. Autre 
contradiction que nous nous bor­
nons à relever,et qu’on nous dispen­
sera de cherch ;r à expliquer. Quand 
au sentiment national, qui devrait 
être assez fqrt pour ne pas dépendre 
d’un ligue de douane, M. Goldwin 
Smith se bâte d’ajiuter qu’il pour­
rait bien disparaît! e “par suite de 
causes générales telles que l’identité 
delaiace et l’indissolubilité géo 
graphique des deux pays."

“D’ailleurs, dit il, le tariff même, 
en atrophiant le commerce du Ca­
nada, a déjà'annexée les personnes 
aux Etats-Unis, s'il n’y annexe pas 
le territoire, car il est la cause de 
cet exode continuel, surtout de nos 
jeunes agriculteurs— la fleur de 
notre population. Des six millions 
de Canadiens, près d’un million 
sont maintenant de l’autre côté des 
ligne?."

Et il conclut en disant ;
“ C’est une fiction loyaliste que 

de dire qu’au Canada le sentiment 
annexionniste n’existe pas ; il y est 
fort accentue et grandit de jou 
jour. Mais il es-t camé moins par 
le d£sir d’un changement politique 
one par celui de posséder un mar­
ché plus vatte. Nos ag icuheure 
commencent à dire : n us aurons un 
débouché aux Etats-Unis sans nous 
annexer, si cest possible, mais en 
nous annexant si nous ne p uvons pas 
faire autrement."

Ainài l’aunéiton est déjà plus 
qu’à demi faite ; l’idée que la popu­
lation du Canada ne soit pas an- 
nexionniste n’ett qwhine fiction de 
loyaliste. L’annexion ne viendra 
pas «jès le lendemain de l’union 
comiherc ale parce que les politi­
ciens du Canada y sont opposés par 
diverses raisons, et que, même sans 
cela, elle patenterait encoie 
q .elques difficultés. Mais cette an­
nexion est dans la force des choses;
M. Golcwin Siui’.h en prend gaie­
ment son pani, et c'est avec un 
cœur léger qu’il engage le pub ic 
anglais, par l’intetmédiaire du 
Times, à se préparer à subir cette 
diminutio capitis.

“Sous tous les rapports^ excepté 
en politique, le fusion dis deux 
branches de la race Anglo Saxonne 
sur le comin nt amoricain, est 
presque entièrement opérée. La 
naie des Etats-Uni» a cours au Ca­
nada, et le papier-monnaie 
cain se prend au pair dans la 
province d’Ontario, tandis que ceux 
des provinces maritimes et du Ma­
nitoba snhissent un furt escompte.
U est raisonnable de supposer que 
l’union politique se fera, et que les 
populations de langue anglaise de 
l’Amérique du Nord fluirontpar ne 
former qu’un seul peuple. Il y a 
plus d’un anglais loyal qui croit que

l'Ahglelelré y gagüeta} au‘aÿaht 
perdu tout pouvoir téel Ici ; n’y 
trouvant que des responsabilités et 
du danger; elle sera heureuse de les 
échanger contre une amitié sûre et 
durable avec le continent tout entier. 
Croire que le peuple Canadien

L’ABûNffBtiKST 1ST PAYABLE D'aVaKOR

Edilion qnr.tldieDb) Ipar an)
Edition hebdomadaire •«
Le* nnnoncen sont In frie» aux taux 

— nulvanlN i —
Par ligne 1ère insertion...

“ Chaque insertion

“ Une1 ■'
Condlllou*

Le dt-rnier courrier d Europe nous 
a apporté la lettre de M. Goldwin 
Smith, qui occupe un peu plus de 
deux colonnes, petit texte, daus le 
Times du 23 mais Malgré les déné­
gations de quelques journaux de 
Toronto, cette lettre est bieo ce qu’on 
en avait dit d’abord. C’est purement 
ei simplement un plaidoyer en fa­
veur de l’union commerciale et de 
l’annexion politique aux Etats- 
Unis.

Le b it de l’auteur de ce docum »nt 
(il le proclame lui-même des le dé­
but de sa lettre) est d'initier le pu­
blic anglais aux beautés de la réso­
lution Hitt, et de l’y convertir ; et, 
chemin faisant, M. Goldwin Smith 
veut bien nousdonner une nouvelle 
version sur la distinction à faire 
entre f union commerciale et la réci­
procité illimitée, de laquelle il ré­
sulte que, pour lui comme pour 
nous, ces deux termes siguifient 
exactement la même chose au point 
de vue douanier,^ et équivalent à 
Fannexion commerc.ale pure et sim-

$4 DIS
1.00

nte 0 05 puisse avec l’aide de la présence 
d’un représentant de la monarchie 
ou grâce à la distribution de quel­
ques baronetages et de quelques 
titres de chevalerie, être jamais 
autre chose qu’un pays démocrati­
que, est le plus absurde de tous les

Nous espérons que le lecteur 
nous pardonnera 1^ longueur de ces 
citations. Autant et plus que M. 
Erastus Wimau, M. Goldwin Smith 
est le père de l’union commerciale. 
Les orateurs 1 biraux, qui la défen­
dent tant bien que mal à la chambre 
des communes ne sont que ses élè­
ves. il n’est obligé comme eux, à 
autant de précautions parlementai­
res d'artifices oratoires. Mieux que 
personne, il peut nous dire quel est 
le fo.id du sac. Grâce à sa lettre, 
nous le savons maintenant eussi 
clairement que possible. Le fond 
du sac, c eit l’annexion du Canada 
aux Etats-Unis et la disparition de 
la nationalité canadienne.
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M. Turtc public dans la Canadien 
et dans Y Evènement une note sous sa 
nignaturc. dms lequel il déclare que le 
Canadien n'a jamais été l’organe de 
l'archevêché de Québec, et qu’il réclame 
pour lui seul la responsabilité des arti­
cles publiés par ce journal sur la ques­
tion des Jésuites.

L'Un!on Libérale, tout en protestant 
contre la portion de l’article du Cana­
dien qui est irrespectueux pour la pa­
pauté, prend sur le fund de la questiou 
la même position que M. Tarte.

r

G
L'Orange Se ttinel publie, sur la 

questiou du la continuation de l’agita­
tion anti-jésuitique, un long article qui 
a l'intention d'être modéré et qui est 
évidemment l'expression officielle do la t‘J’emploi|J, dit il, Ci ttti expression, 
politique actuelle de» chefs de l’oran- l'union commerciale, dans le sons dt* 
gismu. la résolution Hitt. Mais la rèciproci

Le manque dY pice nous empêche li illimitée elle libre échange conli-
cl'analyser aujourd'hui ce document, nental ni gin fient la même chose, si
mais nous y r. viendrons dans un pro- ce il est que le cabotage et les pôche-
ehaifi numéro. ries sont compris dans l’union com­

merciale. Donnez le nom que vous 
voudrez à la mesure, si la ligne do 
douane intérieure est supprimée, le 
tarif sur les côtes maritimes doit 
être égalisé ; autrement il se f ra 
de la contrebande do part et d’autre. 
C'est sur ce p int seulement que 
l’on qeut assimiler les tarifs de 
douane. L’union commerciale, soyez 
en certain, est la seule solution 
complète et permanente de; la ques' 
lion des pêcheries."

Hour concilier les anglais avec la 
perte du marché canadien, M Gold­
win Smilh leur offre un argument 
d’ancien libre-êchangiste rancu- 
neux, qui vaut d’être cité :

“ Les protectionistes canadiens, 
dit il, lèvent les mains et les yeux 
au c el, et font assaut de loyalisme 
pour s’écrier, avec une feinte hor­
reur, que l’union commerciale 
équivaudrait à ri-n moins qu'à 
l'établissement de droits différen­
tiels en faveur do la Grande-Breta­
gne contre les Etats Unis. En vérité, 
il est difficile de comprendre com­
ment la mère pat-ie pourrait être 
liai ée plu- .cavalièrement par une 
de ses colonies qu’elle ne l’est déjà 
au Canada, où l’on lève des dio.ts 
énormes sur les marchandises an­
glaises sans conti îbuer pour un sou
aux dépenses impériales....................
Il n’y a pas de droits 
sur chaque marchandise prise en 
particulier, mais l’ensemble de la 
legislation douanière est fait au dé­
triment du commerce anglais.”

Il était bon que cela fut dit une 
lois pour toutes, d’une fiçon qui ne 
prê â' à aucune ambiguité. M. 
Goldwin Smith s’en est chatgé, un 
peu imprude nment peut-être. Nous 
ne Ven remercions pas moins. Nous 
lui devrons dé-ormais l’avantage de 
savoir où l’on veut nous mener.

défendre
Le rapport annuel du Grand-Tronc 

vient de ro publié à Londres. Le bu 
rcau d’admiuietratiou annonce que lu 
résultat jieu satisfaisant du dernier 
exerc ej semi-mensuel est dû aux cau­
ses indiquées par Sir Henry Tyler lors 
de l’assemblée générale des actionnai­
res en octobre dernici. Plusieurs de 
«•es causes n’existent plus, et les recettes 
de la compagnie s’accroissent chaque 
wr-mainc et donnent lieu d’espérer an 
dividende cette anncé.

U déclaration de M. Foster
Ainsi que nous le prévoyions 

l’autre jour, l’hon. ministre des 
Finances n’a pas eu de peine à ré­
pondre à la question que Sir Ri 
chard Cartwr ght avait cru devoir 
lui adresser au sujet des conditions 
contenues dans le prospectus d’émis­
sion de l'emprunt 3 pour cent, 1888.

Ôn se rappelle que la question de 
Sir Richard éta t double :

lo Le gouvernement s’est-ii en­
gagé à racheter ses bons au-dessus 
du pair ?.

2o Le gouvernement s’est-il en­
gagé à consacrer les deux millions 
de piastres du fonds annuel d’amo - 
lisseinent au rachat exclusif dt 
l’emprunt 3 pour cent, 1888, ce qui 
aurait pour conséquence de le rendre 
rachelable en dix ans, au lieu des 
cinquante ans stipules au contrat ?

L’hon. M. Foster a considéré avec 
rainoii la première question comme 
plus sérieuse e. pins intéressante 
que la s conde, et c’est à cette pre­
mière question surtout qu’il s’est 
applique à répondre en tenant pour 
accordé que l'autre ne reposait sur 
aucune b ;se, et qu’il était bien clair 
quelle fonds d’amortissement s’ap­
pliquait cumulativeme.it au rachat 
de tons tes emprunts du Dominion, 
et non pas seulement, comme 9ir 
Richard Cartwright l’avait préten­
du, au rachat du dernier emprunt 3 
pour cent.

L’hon. ministre des Finances a 
d’ailleurs péremptoirement demoh- 
trô cette dernière thèse en se bor­
nant à énoncer ce simple fait, que 
les indications du prospectus, reia. 
lives à l’amortisxementde l’emprunt 
3 pour cent, sont semblables à celles 
des prosoectus des emprunts antô 
rieurs. Il est clair que le gouver­
nera -ot ne s’est pas engagé, lors de 
chaque emprunt, à consacrer le 
fonds d’amortissement à ce seul 
emprunt, pour oublier sa promesse 
lors de chaque emprunt suivant, et 
pour la rééditer chaque fois à pro 
pos de chaque nouvel emprunt, en 
constatant lui-même qu’il y man­
quait pour le pa-sé au moment où 
il la renouvelait pour l’avenir.

Si denuée de tout fondement que 
fut cette accusation, c'est cependant 
celle qui avait eu le plus de prise 
sur le public. Samedi malin, après 
la réoonse de M, Foster, le Globe et 
le Mail continuent avec une superbe 
mauvaise fui à répéter que l’em­
prunt 3 pour Cent est amortissab.e 
en dix ans, et qu’au lieu de revenir 
à 3 pour cênl. il coûtera 8 ou 10 
pour cent, ou davantage. Peut-être 
serait-il désirable que lors du pro­
chain débat qui s’ouvrira, le muns- 
tre des Finances réponde sur ce 
point, non par de meilleurs argu­
ments,—le sien a été irréprochable 
—mais par une dénégation plus 
nette, et qui ne perraità l’oppqsinou 
de se réfugier derrière aucune am­
biguité.

Nous avons dit que la première 
question était plus delicate, non que 
la réponse soit plus difficile ; mais 
la question ne comporte pas de so'u- 
tion absolue. Eu effet, d’une part 
le gouvernement n’a jamais stipulé 
que l’amortissement serait suspendu 
dès que les bons seraient au-dessus 
du pair ; el d’autre part, le gouver­
nement ne s’est jamais engagé \ 
racheter ces bons a n importe quel

Le jugement du tribunal correction­
nel du I» Seine dans l’affaire de la ligue 
des patriotes constitue, eornmo tout le 
monde avait pu lu prévoir, un grave 
écheo pour lo ministère Tirard 11 de- 
montre en mémo temps l'inanité des 
craintes conçues par le général Boulan­
ger au sujet de poursuites dont il est 
lui-mêille menacé cl il donne à la fuite 
de ce dernier en Belgique un caractère 
de couardi.-c p'us prononcé.

Il est à noter que non-seulement le 
tribunal correctionnel a acquitté les 
chefs de U ligue des patriote» sur le 
chef d'accusation de s iciété secrète ; 
mais en les condamnant sur le fait ma­
tériel d’avoir fait partie d’une 
tion non-autorbé par le gouvernement, 
le tribunal leur a expressément accordé 
des circonstances atténuantes.

Le maximum de la peine comportak 
cinq ans de prison et 60..0 francs d’a­
mende, land s que les inculpas n’ont 
.subi que le ch lire presque dérisoire do 
100 fiancs d’amende

diüeremiels

'

Et il ajoute :
“ L'empire a abdiqué son droit 

au maintien de l'unité commeiciale 
avec le Canada, et on n‘y reviendra 
jamais ; nous devons accepter les 
conséquences du fait accompli."

Lts raison» invoquées par M Gold­
win Smith, à l’appui de sa manie 
uniouis'e, n'offrent d’ailleurs rien 
de particulièrement nouveau, et ne 
sont pas de nature à justifier la 
réputation de leur auteur, car il ne 
sont qu’une médiocre répétition de 
ce qui a été dit récemment à la 
chambre dis Communes sur la dis­
cussion du budget.

D’après lui le Canada est ruiné 
si on lui n fuse plus longtemps son 
marché naturel 1^ Dominion n’of­
fre qu’une unité factice, et chacune 
de ses fractions, prise en particulier, 
a plus d'intérêt à commercer avec 
les parties voisines de la république 
américaine qu’avec les autres pro­
vinces canadiennes. Le commerce 
des provinces maritimes est et reste 
ra paralysé tant qu’on ne lui ouvrira 
pas le marché de la Nouvellt- 
Anglet^rre. l-e Manitoba et le 
Nord-Ouest ont été étranglés à leur 
naissance par le monopole <ju Paci­
fique. Le gouvernement lui-même 
sa rend si bien compte de la nécessité 
d’élargir notre marché, qu’il cher­
che des débouchés dans toutes les 
autres parties du monde pendant 
qu’il refuse celui qui est à nos 
portes Quand à l’industrie nationale, 
M Goldwin Smith en fait bon 
marché, comme les orateurs libé­
raux.

“Il n y a pas, dit-il, d’intérêt coin 
mercial qui mil te en faveur du 
tarif, autre que les intéiêls factices 
qui ont dû leur naissance au tarif 
même. Encore, d s plaintes se foin 
e Rendre chique jour de la part dt-s 
protégés qui ne peuvent vivre dans 
ce marché trop étroit et qui hss è- 
gdül ie ministre des financi s pour 
obtenir une protection encoie plus 
élevée."

Tout cela a déjà été dit sur tous 
les tons, et l'auteur de la lettre au 
Times n’y ajoute qu’un seul argu­
ment inédit, dans lequel il prévoit 
la situation où nous nous trouve­
rions le jour où l’Angleterre serait 
engagée dans une guerre qui nous 
interdirait momentanément le com 
merce par mer, api è i que nous nous 
sommes volontairement fermé l’ac­
cès au marché américain. Il est'vrai

Sir Francis De win ton, p.dsident du 
comité orgauisé pour venir en aide à 
Km*n Bty, ne croit pas à l'authenticité 
des nouvi lles coootrnant Stanley et 
Emin Bey, apportées à Stanley Falls 
par des arabes. En supposant que 
Stanley ait jt joint Enfin Buy à la Noel, 
Sir Francis croit que les nouvelles ont 
été apportées trop vite pour être vraies 
11 et ou en trouver l’origine dans le» 
bruits qui ont transpiré sur Us entre­
tiens auxquels so sont récemment livrés 
divers hommes politiques à propos 
d’Emin.

Plusieurs journaux américains s'é 
tonnent à bon droit de ce qu'après avoir 
annencé l'intention de doter la France 
d'une constitution semblable à celle 
des Etats-Unis, lo général Boulanger 
refuse de reconnaître la jurisduc ion du 
Sénat français.

Us font observer que la disposition de 
la constitution française de 1875, qui 
défère au Sénat le jugement des cri­
mes politiques, a préoit-ément été 
prantéc à la constitution dee Etats- 
Unis, et que le Sénat de Washington 
est investi du privilège que le général 
Boulanger no vtu! pas reconnaître au 
Sénat du son pays.

Le lév. John J. Dobbin un jeune
ministre presbytérien, qui est marié, et 
réfide à Carie ton Est, où :1 dessert la 
mission presbytérienne, vient d'être ai* 
lêté à Toronto, sous l’accusation d’at­
tentat indécent sur la personne déjeu­
nes enfants. Plusieurs membres de sa 
propre congrégation ont déposé la plainte 
contre le vévéïcnd.

Ceux de nos lecteurs qui te rendront 
à Paris pendant l’exposition do 1889, 
sont déjà ii.formés de la possibilitéqu’ils 
auront de lire les derniers ex -mplaires 
reçus à Paris de notre journal dans les 
bureaux de nos correspondant», MM. 
Améiéc Prince & Co, 3G rue Lafayette, 
où ils peuvent se taire adresser toute 
correspondance, demander tout rensei­
gnement, donner tous ordre» d'achat, 
etc.

Qu’un gouvernement puisse avoir 
intérêt à amortir sa dette, même à 
un prix légèrement au-dessus du 
pair, c’est un fait qui est hors de 
doute, et qui dépend surtout dans 
la pratique du taux nominal de» 
emprunts. Un emprunt à 5, et 
même à 4 pour cent, pourra êt e 
racheté très avantagousem rat au- 
dessus du pair, puisqu’à la même 
époque le gouvernement pourrait 
contracter uu nouvel emprunt à des 
condition» égale» ou supérieures à 
celles du prix de rachat des em­
prunts antérieurs. D'autre» conai 
derations peuvent militer eu faveur 
du rachat au-dessu» du pair. C’est 
d’ailleurs, ta is aucune exception 
connue, la pratique de tou» les pays 
où il existe une caisse d’amortisse-

En fait, la question posée par àir 
Richard Cartwright n’offre que très

Mais nous portons à la connaissance 
de nos compatriotes, qu’en outie du 
service installé dans l urs bureaux. 36 
rue Lafayette, MM. Amédéo Prince & 
Cie ont organ eé un autre cab:net de 
lecture et de renseignement à Y Exposi­
tion même, dans le Pavillon de la Ré­
publique du Guatemala, dont le com­
missaire eénéral a bien voulu mettre 
une vaste salle awc terrasse à la dispo­
sition de no» correspondant».

Nous engageons vivem-nt nos amis 
lecteurs se rendant à Paris à faire vi­
site à la maisou Amédée Prince & Co, 
unt à son siège social, 36, rue La­
fayette, qu’à son insiallation à l’Expo 
sinon dans le Pavillon du Guatemala 
qui deviendra, par le fait même des 
vastes relations de nos correspondants, le 
centre de ralliement des nombreux 
étrangers présenta à Paris,
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DBS RENFORTS DE QUÉBEC

Scotstown, 6, 3 hrs p. m.—Des 
dépêches reçues cette après-midi, 

, nous apprennent que les renforts’de 
; police demandés par le juge Dugas 

au gouvernement sont partis, au­
jourd’hui à midi, de Québec, pour 
ss rendre dans le comté.

L’expédition québecquoiee 
composée d’environ soixante hom- 

, con- mes, dont trente viennent par le 
Grand Tronc et trente par le Québec 
Central.

Mëltté BâlÉi è* Ciaùti

Dimanche dernier* ,lâ société 
St J -an Biptiste No i du comté 
d’Ottawa, section d’Hart Well. s’est 
réunie pour nommer ses officiers 
pour l'année 1889 Ont été élus.

MM. Heicule Chénier, président : 
W. Pambrun, 1er vice-président ; 
F. Ferlaod. 3e vice-président ; G. 
Ch-vrier, trésorier ; G. Marleau, 
secrétaire ; Pambrun, commissaire- 
on’onnateur ; Louis Raymond, 
Georges Raymond, T. Racicot, Sé­
vère Desabrais, Nap Laplante 
sei liera.

La fête de la société sera célébrée 
à Hartwell le '26 juin.

KéeWilM de Mgr Duhnmel
M. le grand Vicaire Routhier a 

un télégramme, hier de Sa 
Mgr Duhamel, arrivé du 

un à New-York. L'arrivée à Ottawa 
est fixée à mardi soir. Toutes les 
sociétés sont priées de se rendre 
nour 6 heures sur la rue Welling- 
tin.

ON IIKIfAürilE une servante au 
numéro 146 rue C« «heart.TAPIS * VENDRE » H Swnoffraà 

de groceries, situé an No. 
Cumberland et Cathcan,

vendre son stock 
169 coin des rues 
possession immédiate

Indiennes à 5 cents la verge ch-s Lind­
say et l*og, 273 et 27» rue Wellington. 
Ottawa.

Marne!*cttriera «« Vaileee.
Pour avoir une b'ume valise allez à 
la Manufacture, 518 rue Sussex.

Tapis Bruxelles 
Tapis Bruxelles 
Tapis Bruxelles 
Tapis Bruxelles 65 Guillaumes à 5 ecu's la verge chez Lind­

say et Lang, 273 et 275 rue Weâlingten,

AMORTlMiLVT COMPLET de
chapeaux J. Woodrow et lus et autres, de 
cooleurs variées. Twe-ds à pan la one nou­
veaux. Twee is poi-r habit emento ei 
dessus légers. Coupe garantie élégan 

H A BOT i Cie,
530 rue S lises, Ottawa.

Seersucker, (fripé) à 4] cents la verge 
seulement ch z Lindsay et Lang, 273 et 
275 rue Wellington, Ottawa.

Lee person mes désireuses
de ae procurer un sac portatif (sut 
chel) à bon marché, doivent aller 
chez Harwood et Lecourt, 518 
Sussex.

Tapis Tapisserie 
Tapis Tapisserie 
Tapis Tapisserie 
Tapis Tapisserie35 AVIS AUX PASTEURS

l»e luge Dugas a adressé aujour- 
d hui une lettre aux pasteurs de 
toutes les chapelles du district de 
Saint-François, les invitant à don­
ner leur appui moral aux autorités. 
Cette lettre devra être lue demain 
dans toutes les congrégations.

Le juge Dugas dit que si cette 
influence ne réussit pas à faire 
revenir la population à de meilleurs 
sentiments, il faudrait agir avec la 
dernière rigueur de la loi et arrêter 
indistinctement toutes 1rs personnes 
coupables d:enfreindre les me ures 
prescrites par le magistrat.

Un peut s'attendre d’ici à quel 
ques jours, à une action prompte et 
décisive de la police.

F H

Grâce Cette Semai»

PKïiLAhTS
PRELARTS
PRELARTS
PRELARTS

I
W VOYEZ NOTRECe matin ont eu lieu, à Hull, les 

funérailles de M. Anselme Bedard, 
membre de l’union St Joieph Cette 
société lui a fait chanter un service 
<olennel de première classe, et la 
fanfare de Hull a joué sur le par- 
oui s du cortège et à l’église des 

airs funèbres. Jamais encore on a 
vu à Hull uu aussi grand concoure 
de peuple à des funérailles. Un 
évalue le nombre à 1500 personnes.

Twee Is tout laiue à 35 c*nts 1* ve ge 
ch“! Lmd.-ay et Lang, rue Wellington, Ot-

Par vin canadien, seulement 
$1 00 le gallon impérial, ches CHAHLE- 

FKKRRS, 121 rue Rideau.

îoiT*
d'ouverture de maruhan-

I

PIGEON \)
!

BOIS et

Dr». Potter * K WM, IM, rue Wel
A 10 CSXTTSNouvelle* 4e tgwêbee

Qu -bec, 6—M. le coroner Belleau 
s’est rendu, hier, à la grange de M. 
Tozer, au-delà du pont Scott, où l'on 
avait trouvé le matin, enfoui dans 
le foin, le cadavre d’un inconnu. Un 
a découvert son identité. ^

C’élait uh célibataire nomme 
Pierre Chart é, â^é d’environ 32 
ans, menuisier de son état et haoi- 
tani chez son frère, M Jean Chartré 
boucher à St Ambroise de la Jeune 
Lorette. Le mardi gras, il partit de 
la maison vers cinq heures du ma­
tin, pour venir pédestrement à la 
ville acheter des matériaux, disait-1 
pour une maison en construction

Comme il avait exprimé le désir 
d’aller travailler aux Etats Unis, où 
il disait pouvoir obtenir un engage­
ment d’un an à raison de S3 par 
jour, et qu’il n’avait pas reparu le 
lendemain, son frère pensa qu’il 
pouvait peut être avoir mis son pro­
jet à exécution. Cependant il n’en 
télégraphia pas moins a une de ses 
sœurs établie à St Romuald, qui lui 
répondit qu’elle n’avait pas vu son 
frère. 11 continua encoro pendant 
quelques j mrs ses recherch s, mais 
sans rien découvrir.

On a trouvé près du corps, trois 
bouteilles vides de spiritueux.

— La cause de Théophile Cham- 
berland, incendiaire commencera 
sous lieu en cour du Banc de la 
Reine Les autres causes sont T Pi­
card et Jos Cyr, as aut grave, Phi| 
lomène Pouliot, incendiaire, Léon 
Gamach • et Alp. Robert, vol, Rose 
Dècauteau, homicide, Ed Fairbaiu, 
vol.

La cause de l'Année du Sali t 
viendra à ce terme-ci.

Grande ve
dises sè'hes, Nuuve uié-, nouveauté-, chez 
Lindsay 4 Lang, 273 et 275 rue Welling.

Ottawa i

taCM Mtrosnl RI. tan- 
veer per est lee affaire» 4e ewaaelesiee 
R«l eeetleaeeet l’Ame pendant lee ter­
rible» f preuves 4'lei-baa, pour leaguel- 
lea en dell Men ae préparer avant qu’il 
soit trop tard. Montrée, jones 4e ma. 
rinse et b (Jeux s grande réduction de 
PH*, garanties*bes H. H. Mores, Mo. Se. me BSdeen.

Nu

PIGEON ENCORE EN FUITE
Bryson, Graham & Co.LE» DEBN1EBES MOW 

MOBKIRO M.

forts de tènébee.

ScotbTûwn, 6 - Le fugitif Donald 
Morrison a été vu ce matin, errant 
autour du cimetière de Scotslown, 

mille de cet endroit, Il a ete 
aperçu par un écossais nommé Mur- 
dock Young

La nouvelle n’a surpris personne, 
car on savait que le meurtrier était 
tans le canton de Lingwick.

Le juge Dugas continue ses per­
quisitions avec vigueur. Hier, un 
grand nombre d'habitants de Ling­
wick et des environs, ont été 
amenés devant lui et interrogés 
avec soin.

La plupart ne se gênent pas de 
dire qu’ils seraient heureux que le 
meurtrier tombât aux mains de la 
instic*. Le spectacle inouï dans 
leurs camp goes de cette chasse à 
l’homme et la prise de possession du 
pays d’habitude si tranquille, par 
a police, les ennuient cons derable

De toutes les parties du comté 
viennent maintenant des plaintes 
•les agissements du bandit. l.a 

rai me de la justice a tourné les 
sympathies de la population contre 
lui ; on cesse de mettre du zèle à le 
protéger ; c est ce qui irrite le misé- 
able, qui insulte et menace les 

peisonnes qui ne mettent pas d’en- 
housiasme à lui donner à manger 
•u à l’héberger. Da sorte que sa 
•iésence est presque 
. our la contrée,

L’opinion générale dans l’expédi- 
rion est que le gouvernement ferait 
jreuve d’une negligence coupable, 
en laissant le pays pour ainsi dire 

• ux mains de ce sujet dangereux.
Morrison règne en tyran dans les 

•antons où il est certain qu’il n’a 
pas à redouter la police.

Un s’aperçoit déjà du triste effet 
moral produit dans cette partie de 
la province par la longue impunité 
du meurtrier et dans certains quar­
tiers on se soucie fort peu de la 
justice.

M. le juge Dugai a communiqué 
ces remarques au gouvernement 
provincial et lui a fait comprendre 
qu’il est de son devoir urgent de 
prendre une décision énergque et 
les mesures exigées pour meure la 
main sur le fugitif.

LA POURSUIT! DANS LES DOIS
Scotsvown, 6—A l’heure où 

j’éoris ces l-gnes, tous les hommes 
de police disponibles tout à la pour­
suite de Morrison dans les différen

ELLES DE

Demandez lee ills de l'Iap- 
perlon,li e meilleure B.6.& Co

KI MK.ni: P1\|JS cintre les hé- 
morroidea—Pour toe hemorroi le* internes 
ou exi ernes. La guérison r.e manque 
jamais de se produire après quelques ap­
plications.

Pour hémorroïdes avec écoulement in­
terne de aang, demandez la Suppositoire 
Finns. R mède et préventif sûrs, fin 
vente ches tous les pharmaciens.

Snrdlle Gnerlé­
sant pamphlet illustté de 132 pages, 
tulé : Traité sur la Surdité, Bruits di 
Tile. Gomment vous guérir vous-mêmes 
et ches vous. Port franco, ti cts. Adrreres :

John, Montréal, 

prix de la manufac­
ture chez Lindsay et Lang, 273 et 275 rue 
Wellington, Ottawa.

B*âlie Tares d’Ottawa. 26 
Hue Albert. Dames admises de t 
A.M.H 3 hrs P.M. Messieurs ad 
bre P.M. à 11 hrs P.M.

Go’ons blancs é 4} la verge ch -z Lindsay 
et Lang, 273 et 275 rue We ling tou,Ottawa

Aux voyageurs deconnu erre
Avant de donner vos ordres, allez à 
la Manufacture de Valises pour 
vous procure» une jolie et forte 
valise pour échantillons, 518,

n Un très intéres- 
, inti-

RUE RIDEAU Dr Nicholson, 3U, 8t. 
Cotons jaunes aux

nil Oil ri 
mis de 3 Aqueduc d’Oltawi Valise» pour

faites sur ordre par
em paquetage

. ilarwood et 
Lecourt. manufacturier» de valises. 
518 rue Sussex.

Arliefea le pal 
U«0. rue Bldeau.

ETABLISSEMENT DE TAII.LEI'B

u «le Turnbull

Avis aui Kotrepreneurs
llaliil'vmenlH de m -autours faits et répa­

rés. Satisfaction garantie 
A. Il18,010 BOUifE Ot TAPISSERIEON recevra au bm 

soussigné des aouœiasl 
cbetées et adn aaéro à J. ho G. Roger, K or,, 
président du comité de Vaque lue et por­
tant la aifcrlption ".SOUMISSIONS POUR 
KXGAV ATloNS," pour les excavations et 
le remnllaaagd à faire des tranchées nécee- 

à la |>ose es tuyaux principaux et 
tuyaux de a-rrice de l'aqutduc, pendant 
l’année 1889.

Lee soumissions devront être sortais uéae 
et déposées à la poste avant le JEUDI, 11 
AVRIL 1889, à midi.

L'ouvrage à faire eera divisé en deux con­
trat» séparée conform ment aux epécifica- 
tions et conditions que l'on peut consulter 
en faieant la demande an bureau de l'aque­
duc, maison de» pompe», au pont Pooley.

Un chèque acceoté f.it payable à Vordre 
du trésorier de la cité, pour la somme de 
$400 devra accom agner chaque soumis ion 
pour chaque contrat et cette somme wa 
coLftiquêe si le soumieelonaalre refu-e d'ac­
cepter le contrat ou le t raine t as, une fois 
I a travaux commencé«. Le chèque sera re­
mis si a soumiasi on n'est t as acceptée.

Toutes les aouro saione doivent être fa'tes 
sur lee fomu et imprimée» fournie* à cet ef­
fet et tous les l> anca bien rempl e ; linon 
elles seront reietée comme irrégulière».

La corporation se reserve le droit d'accor­
der tout ouvrage en un on de jx eontrais au 
même aou i ieaionnaire, et ne »'oblige paa 4 

rpter la plue basse • i auc me des soumis-

Par ordre.
«« U tRT BURTKB8,

Ing. nieur de l'aqueduc d'Ottawa 
l'mgenleur de l’aqueduc,

Ottawa, 25 mars 1889

AUIIKT. talltour, 
Nicholas, < Ht*a hNo. 18 ru#De tout choix, doiv-m être vendue d'ici 

M4I. Frlx depuis 4 cents 
------ - en montant.-------Vendent un Thé de 

choix pour le prix mi­

nime de 30cts par 

livre, soit du Noir, du 

Japon ou du Mêlé.

A Vendre ù bon March*6 S»ar«ai « ew.epLe au «aplani
ca qui la mit la meilleure 

Vi to. Ta

Porto» et chassis, Imi* pr*|-aré, moulures, 
vi r#8 peintes, huiles. peinture», cuir et 
fournitures de rhiiUHHurei oln-z

K MOOIH.4NI),
38 rue Itosscrer, prés du du Gitiul

Mousselines ù .#cents la verge chez Lind­
say et Lang, 273 et 275 ru • Wel T ng ton, 
I Htawa.

niarohé de 
posé» pour 10

ptaaerie 'WJ 
le rouleau.

Et >fles à robes -’ou oie larg ur A 12j c-nts 
la verge chez Lindsay A Isi-ig, 273 et 275 

Wellington, Ottawa.
•lu possède les plus breux papiers de 

rJiui, d i Cna.i. ,-t j.. Ki.tH-Unii* (Iramlune calamité I B PROFESSE U U GAGNON donne la 
MJ santé au moyen d’un UKMKDK SAU­
VAGE et d’une découverte importante vour 
la guérison de la Oatliarre. Tout le monde 
sait qu'il u'y a pa» u-.e aeu’e maladie dans 
le monde an- a <iu'll y ait une racine 
herbe pour 'a gu'r.r. Phovkshkuh 1 
289 rue Dalliousle.

verge 
une visite.

mont de papiers doiéi depuis 26 cents 
ieau, et bordures depuis 6 cen a la 

J'invi'.e le public à venir me faire
Notre corps supporte le poids 

d’une colonne d’air ayant pour h tu­
teur la hauteur de l'atmo-phère 
et pour base la surface du même 
corps. Celte colonne d'air équivaut, 
en moyenne, à une colonne de mer­
cure de 76 centimèties de hauteur. 
Celte pression subit des mod fica- 
tions nombreuses.Ellevarie avec l’ai 
titude, c’est-à-dire#ile plus ou moins 
d’elevation au-dessus du niveau de 
mer. Il y a également des varia­
tions régulières et des variations 
accidentelles. La santé est compa­
tible avec des différences considéra­
bles de pression. La transition seule 
présente des dangers. Elle ne doit 
jamais être brusque.

MEDAILLE D’OR, PARIS, 1878.

BAKER’S

Tenture de toutes Sortes
Cacao, garanti abêolummt 

par, dont l’excès de l'huile a été 
extrait. Il est plut que (rois foi» 
plu* fort que le cacao mélangé avec 
de l’amidon, de l'arrow-root, ou 
sucre: c’est aussi plu» 
tant molli* qu'un 
Il est délicieux, nourrissant, et 
fiant, facile à digirer, autant 
râble pour les malades que 
qui jouissent d’une bonne

TOUJOÜMS KM MAIMS.
T E 8OU8HIONH n ouvurt un nouvnau 

magasin d# Aouveautég m d • Tail- 
leur mi numéro 88j, ru# l.yun et «-et pro­
ps ro à vendre à bien bon inurché et & don­
ner mttinfuc

J. E BELANGER109 R 11e Rideau d 172 Rue Spaiki
1 ff HLK HANK,

lion à tous.

MOWS DU PRINTEMPS W». ». BRADLEY.
88f rue Lyonpour ceux

Dans la Capitale lie vend dm» toas 1— Epicier
JULIEN ét OIE 

Plombiers, Poseurs d’Appareils à Gai 
à l'Eau Chaude et à la Vapeur

(basse et haute pression).

DE BUTTERICKI. BAKER i CO., DorctMler, laiPetite* moles

Une retraite des hommes, prépa 
ratoire à la fête de Pâques, corn 
mence ce soir, à la Basilique.

. M . Farries, minisPe protestant, 
a fait un sermon contre les Jésuites 
hier soir, à l'église Knox.

M. John T. Gr.ffin a donné ins­
truction à ses avocats de poursuivre 
en libelle M. J. T. Joh 
les lettres qu’il a publiées dans 
VEvening Journal et le Free Press.

L’honorable M. Mackenzie Bowell 
est allé samedi, à Belleville, asstotei 
a-ix funérailles de M, L. Colby, 
frère de M. Colhy, député de Has- 
ings O iett.

Timothée Donahay. trouvé cou 
paDle aux dtruières assises de 
Pembroke, d’avoir recelé des mar­
chandise s volées a été condamné é 
12 années de pén tender à Kings­
ton.

MAINTENANT:-: REÇUESBureau de
OH DEMANDE

% ~4queduc_d'0tlawachiffon».
jumze tilles pjur travail er aux 
Bons g'ge».

S'adresser an No. 787, rue Cumb r and.

Tous les ouvrages sont exécutés sous 
direction.DEVINT LE MIGISTRIT DE PJLICE Délinfcateurg, catalogues, et 

feuilles des modes Européen­
nes et Américaines de Buiter- 
ick maintenant en vente

Les ordres sont remplis avec prompt!

JULIEN A DIB,
486 rue Huhsex.

2f rie», isysax a* y laws b, 
•svragaa m enivre, 
inyssi en fatila,

Présidence de M. O’ti are

. Wm. McFarlane, causant du dé­
sordre, $5 ou trois semaines de pri­
son

Wm Lewis, ivre, $2 d’amende, 
$1 de frais ou une semaine de 
p ison.

Malvina Beauchamp et Annie 
Rielly, tecu.-éd» de tenir une mai­
son de prostitution, cause remise à 
me'Credt

Jvb i McCornick, accusé d’enle­
ver du sable sur la propri 
corpora'ion au bout de la 
rence, $2 d’amende ot $1 de frais 
ou une semaine de prison-

Luce Mahoney, accusée d’avoir 
contrefait un billet de banque, est 
condamnée à subir son procès aux 
prochaines assises.

In Pelatm et au Mille eu Généra* bonw>fMlalsas, 
re*e*e* v*â

M.J.ftP.CUILLETns pour
Chez ACKROYDTapiaseriw, Peintnree, Hdla, etc.

Ecr, p éaideut du c «mité de l’aqueduc, et 
devant être déposées au bureau d* poste 
di m- ut enrégietrèes avant le JEUDI, Il 
AVRIL 1 89 pour fournir au département 
de l’aqueduc ye dant l'aunéa courao-e les 
fer onne ies tuya x en plomb, oavtages en 
cu-vr , tuyaux en fonte, borne-fontaines, 
i uvr g< s en fonte, valvro. etc., dont le dé­
partement pourra av. ir besoin.

Ou peut voir les spécification» et coi \ 
t ous au coutrat « n s'adrefsant au bureau 
de l'aquedue, maison de pompes, an pont 
Pool y 7 NTcorforation sa réserve le droit 
d accorlddflb eootrat d us seul lot ou répa- 

e le personne, et ne s’oblige 
la plus basse ni aucune des

it-s directions et sont Dès éloigné?, 
depuis hier, de leur point de depart. 

On comprend qu il sera.t d’un

EPIOEBIEN
Coin des Rues York et Cumberland

OTTAWA
Je paae le* graadra vitre»

(Plate «!*»»>

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMAND

DBMENAGB AU NUMBRO

134 BU JB SPARKS Ottawatrès mauvais effet de laisser fehap- 
psr ce crimin 1 qui semble doué 
d’un calcul et d’un tempérament 
aussi cruel que vindicatif. Le pays 
est battu dans tous les sens et le fu­
gitif, bien que connaissant bi?n le 
pays, est quelquefois serré de très 
prè ; c’est à peine s’il ose se réfu­
gier dans les maisons ou r^anshs 
granges, il préfère se jeter dans les 
bois, où il peut plus aisément 
dérouter ses poursuivants. Lors­
qu’il se voit serré de trop près il se 
retourne alors et semble chercher 
une direction, c’est du moins ce qui 
le fait présumer, car aux ei droits 
où il s’arrête le» < mp rein tes de ses 
pas et le sol piétiné indiquent assrz 
-on état de surrexcitation et l’inquié­
tude qui le dévore.

IL FAUT DU SECOURS

En attendant, la police fait son 
devoir, mais il a été néces-aire r*e 
faire venir des rtnfotts, car le peiit 
nombre de constables mis â la dis­
position de la justice payait insuffi­
sant.

Les maires, les j iges de .paix, ont 
été priés de s'occuper olus sérieuse 
ment de l’affaire. Le gouverne­
ment lui-même devrait obliger tou» 
les magistrats, à s’employer auprès 
de le .r» administrés pour empêcher 
es habitants, qui sympathisent 

avec le fugitif, t paralysent ainsi les 
rffo ts de la justice en lui donnant 
les moyens de viv e sa s être obligé 
de poui voir lui-même à ses besoins.

C’est la seule cause pour laquelle 
le meurtrier n’est pas 
té. Aux personnes à qui on repro­
che leur hospitalité piur Morrison, 
tous répondent invariablement: 
nous sommes un peuple généreux, hos 
pikUter et nous ne pouvons le laisser 
mourir de faim. Ce qui ridiculise

Essayez la SAVARINAJOHN SHEPHERD 
227, Eue Rideau, Ottawa

été de la 
rue Cla-

ndl-
Remede lu faillible contre

lee ver h
ployé» que la Savarin*, puissant 

«leslrueieur «les vers.

i\
Le» Peinture» préparée» de 
Howe, pure» et «an» égale» 
dana le monde.

Fabriquéee'par

rémetitA te 
paa è acce. 1er ! 
soumiaai

Chaque aourom'seion doit élr • accompag- 
n • <1 uu chèque accepté par uue banque, fer 
naysble à l’o dre du trésorier de la cité, et 
eghl è cinq nour cent du mo 
misa on. Ce c 
mi-sionnaire

Samedi soir la police a fait une 
visite dans une maison1 de mau­
vaise réputation sur la rue WaU*i 
et a mis en prison deux filles du 
nom de Beauchamp et O’Reilly.

Un continue à creuser pour trou 
vei du gaz national près de la gare 
du chemin de fer Canada Allan 
tique. On est i endu à 70 pieds de 
profondeur, et on espè e trouver le 
gaz à 800 pieds.

J M'employez que 
Bronchite, la To 

ix, jiluft d'r 
du PIN

to FIN ROUGI contre la 
' x. «m Uhiimee, Flu» 

rhume* depuis U décou- 
ROl'GK

A
ntaot de la eou- 

:héqn# sera con fi qné si 1* son- 
rvt'-ae d'exécuter le contrat 

lorsqu’il en sera requis. 81 la so (mission 
n’est paa acceptée le chèque sera remis.

Toutes les soumission* doivent être faites 
■cries form lee imprimées fournies sur de­
mande , et ■ pécifier le pr x de chaque article 
requis’ et être accompagnées du chèque ra­

ies seront rejetées comme trrégu-

DGOE1
Décédé, le 7 avril, à l’Hôpital Général de 

la rue Wau-r, Jean B tptieto De orme u. à 
l’âge de 76 ans et 6 mois, é oux de Flavie 
Hogue, ron service aura lieu mardi ma­
tin, à 7 hrs, au couv >nt de la rue Water.

‘ a rents et amis sont priés d’y assister 
sans autre invtat on.

PHARMACIE v SAVARDWoodcock ne per­
mettra à aucun maga­
sin en Canada de ven­
dre des Chapeaux, ar­
ticles de modes et vê­
tements de dessous à 
meilleur marché qu’au 
magasin

WM. HOWE Agent desi célèbres 
arus. Krs«criptio 
i» de FamLle sole

s Lunettes 
ns des méd

de Frank 
lies™

Clarewee et Del bornai»

La
e soigneusement lempFabricant de Blanc de Plomb 

et Peinture» en couleur.
r.<.
îii' el

'koBERT BURTEEH, 
Ingénieur de 1 Aqueduc d'Ottawa 

de l'Ingénieur de l'Aqatdoc, 
Ottawa, 25 mars 1889

I.’airsli-e Bro
L’affaire Brown a été appelée sa­

medi en cour de police, mais M. 
Brown n’était pas présent.

M. Lees représentait la couronne, 
et MM. Gebb et McLean, repré­
sentaient MM. McDougall, Johnstou 
et Wallace nui se sont rendus eau 
lions pour M. Brown.

Le juge a décidé que si M. Brown 
ne comparaissait pas aevant 1rs pro 
chaines assises les cautionnement* 
seraient forfaits ; M. Brown e»t 
accusé d’avoir caché des marchan­
dises dans le but de frauder ses cré 
anciens.

Samedi, M. Snow a reçu de To 
non to un télégramme lui annonçant 
que la cour avait accordé le bref 
d’injonction contre M. Edmonston. 
La prétention.de M. Snow est que 
les fonds de magasin de M Edmons­
ton appartient réellement à M. 
Brown. Ce fond est évalué à $21,000.

LAURENT DUHAMELMALADIES DES ENFANTS

SIRÛPdeRAIFOBTIODÉ Bo# BMi 

SMceersale, Ifs. S»S Esc C'sm 

berlsMd.

BT XL l>.— M1HCHK IIV,

Assortiment complet <le# meilleures vita­
le* du marché d'Ottawa. En gros el en 
létaiI : mouton, porc, saucisses, eic Gomme 
*»r le yiaasi, M. Duhamel su fera un devoir 

uraliques qui voudront 
leur bienveillant («tro- 

12 87-88

éaGRIMAULT4C‘«,ttWMlm»âPMN

Depuli vingt assis* se mülesmsmt éssssha 
réisltati h* plat ramtrquaUaa état ha 
ma'am** dee anftat* pour rampi*o*r l’haik 
de foia da manta at h ilrop tsUieorOuUqaa

Aux Entrepreneurs
rvN recevra su bureau da soussigné ju - 
V/qu'au JLUDI, 4 Mai proch »in, -'es 
■oumUloos cachetées sdreeséee su "Préei-

119 UUE RIDEAU ie satttfaire les 
/en l'honorer deIl est Materai» eentre T 

l'indjiomaiioa 4e» glande» da eeâ. les aeerwea 
el le» iliterMa érapUoa* de la pesa, de la Ute 
et do tasge. Il excite l'appdtit, teoile lee betas, 
combat la pàleer et la trolleste des ek

dent du comité des m irebés " poor certain 
travaux et améliore lions à faire

AU MARCHE BY TAPIS ! TAPISread ass eafaets leer ngaear at gaiatd 
relies. Ceetea^adaurable addwaawal < Chaque soumission doit t ra accompagnée 

d'un chèque de banque accepté fat pay­
able à l’ordre du Fro ideal du comité dre 
marchés, égal à cinq pour cent du ch ffro 
de la eoum s-ion. (le chèque aéra confis­
qué si le soumissionnaire refuse d'exécu 
le contrat lorsqu'il en sera requis.

Un exigera aussi de bonnes garanties 
pour la parikite exécution de contrat.

Oa peut voir lee 
mon bureau.

La plus basse ou aucune des soumissions

PréUu-ta.Poor Dies Sommier» élastique.,SANTALosMIDY Matelas,
Voitures d'EnlauU,

Chaise# de repos et solas

t rA PariaFlencore arrê-
tSSBSfOBtS +Shiïr£iles écoulement». Trée eflloam 
ans les mated lee de la vessie, 

rend olalree lee urtnee lee 
plus troublée.

plans et spécifications à318 m tf. LLlWfdS ^Vous pouvez voua procurer toutes ses mtr-25ets 85els 85ets 
CHAS. J. BOTT,

d

W. DAVIS
22g KÜE WELLINGTON.

pas nécessairement acceptée.
JAMBS R. BOWES,

Architect.
»'tas hnsw^MaeMsliéelMiM
SsreeO’.xanéheeiWbS’MeâNfOt OTTAWA

nmiBi
iuillez, s’il vous plait, ve- 
rofiter de notre vente à 
narché de

i veaux Dolmans 
iveaux Pardessus 
ivcaux Gilets 
i veaux Jersey 

Cette Semaine

GANTS DE K1D
plupart des marchands 

lent un profit aussi élevé 
:s gants de Kid que 
•trea marchandises.
ÏAE «m» SUCCES dans 
branche vient de ce que 
faisons i.ne étude spé- 

des gants. Nous les aclie- 
en grande*quantité des 
:ants eux-mêmes, et nous 
Lyons comptant.
us les marquons à 
>etit profit, et 
>ns vingt paires contre 
itres marchands une. Con- 
mment nous sommes plus 
atiafaits.

sur

un
nous en

PUIS & NOLIN

MTES FAIRE VOS

)T0G RAPHIES
---- EN-----

ÜMES D’HIVER
appropriées. Tout 

îmière classe 
VU STUDIO DE

nés

fAWAY & JARVIS
L17 KÜE SPARKS

:hard & Andrews
voulez faire Efampes en Caopl- 

rliuuc. Scea'.x, Ktarn- 
pea pour dates et pour

Chèques et HI Mets en 
cuivre et en acier,

ER vus POIDS s"*“' •*
Outillage pour Reli- 

Kouleaux.elc. 
uipes en acier.

m Baluces

.e sous-

‘CU.tr D XT AX1IBKW.S
IR.WEUR8 EN GENERAL

». 175 RUE SPARKS-----

IEDE DE FINDS
HE­ MORROÏDES

Commrriv

■lit nm
hémorroïdes internes ou externes, 
son ne manque jama e de se pro- 
ès quelques applications.

POSITOIKV2 PIWUS-Pou
des av-c écoulement 
emèle et préventif sûrs

i principaux ingrédients de ce re- 
la gomme pure du Fin blanc du

deInterne

boites séparées.

TE CHEZ LES PHARMACIENS
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Ottawa, Ontario.

'ADM R 11 ASSURANCE
— OU CANADA —

ITIZENS ”
FONDEE EN 1S64

Principal : Edifice de la Compa­
re “ CITIZENS, 181 
, Montré il.icques,

DIRECTEURS :
. C Abbott, Sénateur, Président 

Ber., Vice- Pros dent.iw Allan, 
ndereon. Hcr j A ri h ir Pr vosl.Ecr 
ardius, M P. I J O. nravel, Ecr. 
H Montagu Allan, Ecr.
Smith, s c-trés.

G. E. Hart, gérant général

L SOUGtilT - $1009300.00
gonvamement fé iéral 122,840 00 
ÏGUIN, EDWARDS KING 
joue agent
RUE SPARKS, OTTAWA

Agent de ville

i. LEPROHON
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tiü: VICTORIA CHAMBERS 
lème étage, chambre No 8.
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servie des Prémisses de la saison, 
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•te doivent dire adressée
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Nouvelles
PEUI^Oi

Le» feux cb .rain 
vasté ces jours déni 
et le Minnesota on 
plus désastreux enc 
valent annoncé les |

D ms le sud du I 
nvn\ les pertes a 
incalculables. Les 
propagés, comme ne 
dit, par une série d 
coups de vent des pl 
liiér.lenvnt consun 
se trouvait au-drssu 
des régions très éien 
breuses personn- s, 
pas eu le temps de s* 
uans les flimmes.

p r centaine 
familles qu

Le» feux de

4
I

C'est 
tent b s 
ce qu’elles possédai 
trouvent sans res oy 
visions et sans abri 
vastes plaines toute 
c mdres encore fume 
vaches, moutons et 
ont péri par milliers

Près de Blunt, ut 
cinq cents moutoi: 
pâ urage par un vér 
de feu, a été anôan 
instants.

De pet.les villes 
entiers, entre autres 
J'ukavana, L sten 
Vernon, dans le Du 
plus que des moncsa 
Le rapport otlic el i 
signaux constate qui 

* les feux de prairies 
Dakota, le vent soi 
vittsse variant de q 
ante mi les à .’heure 
d» l’air n’etait que 
que la moyenne dai 
est de 70 o; >. Le M 
be luconp moins é 
D.iko a, mais les pei 
y sont au-si éno tne 
je vo.sinage de Lak 
.1 ickson.

Certes, on ne sau 
loyer sur ces calam 
bies ; mais il n’en fi 
r, coi-.naitre quVl'e: 
par la funeste fcabi' 
fermiers de ces reg 
eux-mêmes le fcu ai 
veulent défricher, 
trouvé que le feu d 
Jackson a été causé 
nommé James Tray;

Arrêté et mit aui 
mem Tqwn-.ck a et 
S25 d'amÂiide, et, à i 
ment, à soixante jo 
Celle peine ist coin 
comme jlérisoiie d« 
mais ceux qui b â ni 
né on. commis eux- 
fois la même impr 
n’ont pas été poursu

éi

V
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Double ex#
Deux nègres, Jim 

Francis, condamné! 
avoir a-wa-sinê un 
tin. au mois d’août < 
pendus simultanem 
^Tennessee.» Turney 
vertébrale brisée et 
que instai tankmen 
n’est mort qu’.près 
gués minu es de pe 
convulsions étaient, 
à voir. Ces deux m 
leurs, ne méntaien 

ils avaient lâch - 
dans un guet a pens 
Martin, un pauvre 
voler une somm® d

Un* execuuou qu 
pir d’horribles délai 
Chatham (Virgin") 
un nommé Pntihi 
l’été demi r vio'é u 
race blanche, était i 
trent iine a’années. < 

ynand 
passé le nœad coul 
emp, le bourreau 
jouer la trappe, Pr 
Datm comme un li 
appeler quatre bim: 
main-forte au buiea 
toutes les p mes eu 
iriser le condamné/ 
tomber sur l’ér.haf 
cramponnait avec l’i 
•espoir aux monti 
chine. Enfin on esi 
la trappe, et par foi 
ld bourreau et ses h 
littéralement Pii tel 
fondait plus que i* 
mort qu’au bout de 
apres de ternbee co 
îormément à la m
Corps a été expédié à 
de., dissection de 
Virginie.

h
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FERRONNERIES D. L. BEAUDETS'33XTIIji^ÊITOlà'' «-D’une dame de la ville ? dis-je 
avec un étonnement d’autant plus 
graud que je connaissais personne 
à Bâle.

—Uh ! non ! répondit la jeuneTROIS DUELS ^L’une des plus anciennes maison* commer-
qim 1H3Po*1 vm» !e^rap pori des bu* prix de 1» 
localité do* article* offert*

COIN DES RD ES BAY et FLORENCE, OTTAWArasa
------------  MANUFACTURIERS DE -------------

Cadra d'ouvertures, Porta, Jalousies, Moulures, Bois pour plancher, Bois à 
lambrisser, Meubles, etc., etc.

Bois de charpente préparé constamment en mains.

Les meilleurs Machine» améliorées sont en usages dans notre établissement

McDougall & Cuzner
Enseigne de la grosse.Tarrlère

tille.PAR A CAPENDU.
—D’une dame étrangère alors ? 
—Oui. mylord.
Mon cœur battait avec violence. 
—Et...où est cette dame 7 de-

OFÎORONTO.
XIII

PREMIERE RENCONTRE

Suits
Le dre fit uu mouvement d’im­

patience, mais il n’ajouta pas un 
mot II me prodigua ses attentions 
et ses soins.

Aidé par les deux valets qu’il 
appela, il :ne transporta le plus dé­
licatement possible dans la voiture ; 
puis, il voulut monter lui-même 

le siège afin de conduire et d’é­
viter ainsi tous lis accidents de ter­
rain qui pouvaient m’être nuisibles 
dans ma situation.

Une fois arrivés à Bâle, les valets 
transportèrent dans mon lit 

Don Paquo envoya chercher un 
chirurgien. Il voulut assister au 
sondage et au pansement de la 
plaie.

—La blessure < s‘. profonde, mais 
elle n’a attaqué aucun des organes 
essentiels Je réponds de la vie du 
malade, dit le chirurgien.

Don Paquo laissa échapper un 
soupir de vati faction, puis profitant 
d’un moment où le chirurgien et 
les valets n’éta.ont pas dans la

— MAGASINS:*®—

RUE SUSSEX ET DUKE, CHAUDIERE
23-11-87-88.mandais je.

—Elle est partie.
—Partie ?
—Depuis plus de quinze jours.
—Ah !... Qui donc est cette dame 

reprisj $ avec un trouble que je 
n’asseyai même pas de'dissimler.

—Je ne sais pas son nom, répon­
dit ma jeune interlocutrice. Tout 
ce que je puis vous dire, c’est que 
c’était une dame bien jolie, qui 
avait l’air bien douce et bien triste,

Communication télr-ph niques.Ouvrage de premit- Classe garanti.

nouvelle Boulangerie. BUREAU A LA VILLE :

RTJSSELL HOUSENo. 36 RUE SPARKS,Ere n,

PRIAI ATKEA*
Pain et gâteaux fait* pour famille*, fruit* 

et conüserie* à bon marché au No. 397, rue 
Wellington.

IVtilA RU

WHJTt FOR FKJCffl

Warehouse t, OfficetN. LANDRY ENTREPOT DE MEUBLESToronto.
Plombier Sanitaire

PObEl'fc D’A FAKfclLSatitZ
Et à Eau Chaude, Etc, Solution d’Antipyrineet qui est partie dans une belle «voi- 

‘ure avec un beau monsieur et gyg RHfgAU, VÎT A WA 
beaucoup de domestiques. PRIX MODERES

—Et de quelle commission vous 
a-t elle chargée pour moi ?

„;2r mam» a mmm, En gro* et en dtUII eheahabitait, elle me voyait souvent.
La veille de son départ, elle me fi. j 
venir et elle me remit une lettre j 
pour vous.

Mon cœur battait à tout rompre, j
- Et cette lettre, où est-elle ? de I 

mandai-j-.
—La voici, mvlord.
La jeune fille me tendit un petii 

billet que je saisis avec avidité.
—Pourquoi ne m’avoir pas remis 

cette lettre plus tôt ? dis-je avec im­
patience.

—Oh 1 mou# ‘ur. J Cette damr- 
m’avait bien recommandé de nt 
vous donner cette lettre que quand 
vous seriez complètement guéri.
Tous les jours je demandais de vos 
nouvelles au docteur, et c’est ce 
matin seulement qu’il ma dit que 
vous n’élit z plus ma'ade.

La jeune fille, en achevant ces 
mots, me salua et sortit

Je misai le cachet de l’épi re qut 
je tenais entre les mains, et qui. je 
n’en pouvais douter, était bit n dt 
la duchesse de Sandoval.

Cette éjltre, la voici, Robert, con 
tinua sir Williams en ouvrant un 
pt lit meuble en bois de rose et en 
remettant à son ami un p-*lit carié 
de papier plié en quatre *

Robert prit la lettre et l’ouvrit. ',11 
lut à demi voix :

Sir Williams, vous êtes noble et 
brave, je le sais.

Pejdl être ai-je compris mieux >/ur 
vous-même ce </ui se passait uu fond 
de votre cœur.

Le danger ne vous fflraye pas, et 
j ai besoin de vous ; donc, cherchez à 
me revoir, ri vivez four me prêter 
Vap ui que je réclame.

MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX ET A GRAND MARCHETOUJOURS EN MAGASIN,
TOUTES SORTES DE TROUETTEde

CONTRE

Hliyraine», Maujc de Tête, NÉvralyies 
Coliqueh, A nt h me, l'in/tli i/nèiiie. Oontfe 
IthmiiatiHine, Sciatique et DOULEURS en général.

lANTirYHIXE de TROEETTE
Vente en Gros à Pari», E. MAZIER, Pharmun, 264, boul-1 Voltaire

Depositaire à Ottawa : D1 F X. VALADE.
Ed. MORIN Sc C*. A Montréal : LAVIOL

KT DANS TOUTES LES PRINCIPALES PHARMACIES

CHARLES MICHON, 
Etal No. J, Marché by.

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COÜCHER^dans tous les GENRES 

----------et tous les PRIX, chez-----------
LOYER S, CIE

A Québec : Dr ETTE Sc NELSON

nouveau Magasin d'Epiceries
chambre :

Mylord, me dit-il vivement, > 
amis. Je

No 226. RI"F. DAI.HOVNIF. 
Collide In rue de l’K*ll»e,minwn.

M. Loyer tient conatamment à non magasin tout 
oe qui constitue 1» ligne d'épiceries dans ses moin­
dres détails II eapere par na Prompte attention 
et su courtoisie envers le publie, mériter une 
lurge part du paronuge. ‘Ai U Si-la

HARRIS & CAMPBELLiintéressante découverte Bmni,
PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIES

VOUS en conjure soyons 
me sens entr; iné vers vous par la 
puissar.ee d’une sympathie sincère.

—Soyons amis ! Certes, je ne de­
mande pas mieux, répondi -je.

—Eh bien ! ne cherchez jamais
DOMINION FLOÜK STORE PRÉSENTES SOUS FORME DE CRAYONS (12 ODEURS DÉLICIEUSES)

Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfumer
(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

Lu LEŒRA2TD, Fournisseur de la Cour de BtlSSio
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS 

Se rendent dans toutes les principales Parfumeries, Phe,n et Drogueries du Monde.
ENVOI FRANCO OE PARI* DU CATALOOUE ILLUSTRÉ

Cette ancienne et honorable maison de meubles, d’Ottawa 
tst connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua­
lité des articles qu’elle vend.

La place où vou* pouvez acheter ft meilleur 
marché tou le* eupôcea do grain, larme etc

THOMAS GORMAN
l’HOPBIKT Al HI

36, Carre du Marche By. 36

à ru voir la duchesse.
—Je ne puis pr.s vous promettre 

cela, monsieur.
—Pourquoi ?

10 Pour Ont de Réduction sur tout Achat irguul Cornant— Parce que j i ne veux pas cu­
vonsgager l’avenir. Et puis que 

dirai-je f moi qui n’ai jamais eu 
l’esprit de contradicVons, je senst n 
moi un désir eifréné de faire ce 
que vous ne voulez pas que je fasse 
Demandez m >i autre chose...

—Sir Williams, est-ce donc de

18111,
g UNIMENT GÉNEAUp

30 ANS DE SUCCÈS Q HARRIS & CAMPBELLSTATUTS DU CANADA
douleur Æ» pSTSS® «WSt
nuire* renommés ; éleveur h , entraîneurs, A 
haras, etc. U

Guérison rapide et sûre des lloiteries. Fou-je 
lures, Heart», Molettes, I cM»ii/onn, Engor- y 
gements des jambes, Suros, Kparvms. etc. Révulsif T 
el Résolutif Infaillible et sans rival dans les j4n-Q 
pines. Catarrhes, Bronchites, Inflammations T 

des Poumons, du Foie, des mtestius. Pleurésies, Hydropisles. Réten- B 
lions d’Uriuu, Hôvres typhoïdes, etc.

Pansement à la main, eu 3 et t minutes, sans couper le poil. - 
A ^ DÉPÔTS : Parie, M EST IV 1ER ft G'«,275, rue Saint-Honoré 
ÿ —MONTRÉAL : LAVIOLETTE A NELSON. — QUÉBEC : ED. MORIN A Cl».

St-HYACINTHE, OTTAWA, KT PRINCIPALES PHARMAClBS DU CANADA.
Î0€K>0€>€K>

PUBLICATIONS OFFICIELLES ta
la rancune ?

— Pour le coup dYpée que je 
viens de rt c voir ? Sur ma f »i ! j • 
vous tends une main amie. N’ayt z 
pas cette pensée qu’après un duel 
1 >yal, je puisse garder rancune à 

adversaire. Non ce n'est pas

CieELes BUituts el autres Publications du 
Gouvernement du Canada, sont en vente à 
te bureau. Aussi des Acies « épurées. Liste 
de prix envoyé sur d* mande.

Statuts itovisés, actuellement prêts 
le deux volumes, $5 00.

B Cil A 
Imprimeur (

[••t conn ôb ur de 
Dépt. des Impressions Pub iques 

et de la Papete ie.
Ottawa, Murs 1H87.

Coin des rues'O’Connor el dueen. (Près de la rue Sparks)

Os
tu. Prix

MBBRLIN, 
de la H. ine 

. : la Papeterie, 8 AVIS! PATINS'
Chez THOS. BIEKETT, 116 Eue Eideao

13in‘V. lu. 8—Qu’tst-ce donc /
— Mais, je ne sais ce qui est. Tout 

ce que je puis vous dire, c'est que 
je ne puis p'omellr. !

—Soy. - franc ! vons aimez la 
duchesse f

La Voix du don Paijno était rau 
q ie, en prouoeçant ces paroles :

— Ma foi ! cela se pourrait bien, 
dis-je en ob4.is>ant â ma propre 
pensée, j1 g îorais tout à l’heure en­
core ce qui se pis ait dans mon 
cœur, mais votre coup d’ép>e m’a 
ouvert les yeux en me trouant la 
poitrine, et votre question me fait 
constater la vérité.

—Vous parlez t-eri-us ment f
—Très sérieusement.
—Alors, advienne que pourra ! 

Adieu, mylord.
—Au revoir monsieur le duc.
Don Paquo sortit vivement. Je 

retombai épuisé.
Une heure plus tard la fièvre 

s’emparait de moi, et le délire trou­
blait mon ce rveau. Six semaines 
après j’étais guéri.

La duchesse el son beau fi ère 
avaient Bâle, le jour même où la 
fièvre avait diminué, et où le dé­
lire avait ctssé avec le danger.

Toutes mes recherches abouti­
rent à savoir qu’ils avaient repris 
la route de France,

Avis aux Consommateurs P.S.—1,000 paires de Patin» de tous prix et de toutess le* grandeur! ; 1,000 (Mœhetles pour Sleigh, 
voue-mémee. 2111 »7-i

TOUT HOMME
Mil Ml FÀIBI.K, NERVEUX, DRBILK, qui dam tua 
(INORANCK et aa FOU*, croit avoir iwnlu compléta 
liant «u VIGUEUR d*CORPS et d'KHPRIT ri i l VII A 
JT K KNTIRRK, toutes caueee qui entralnviit il« 
'Hrangementa dane I* ayatèrae organique des 8(il!R 
KS de la VIH. MAUX DR TRTB, MÀI.AD1K I.K l.'K 
INK D’ORHALR, RRVRS NAVRANT», l’BRTK l>R 
IEMOIRR, LACHKTR •* IRRITA BI MTR de TKMI’R 
tAMKNT, BOUTONS M ROCGKUKS aur la flgure ri 
oui les evmpMmea d* DIBIUTK OKNKKAI.K. ION 
■ UMPTION dane un avenir rapproché, d’INSANITh, 
.l'uvant trouver un reiuAda afflcao* en a* servant dr 
otr* ip. clflqne Mo 33, un* ours mervellleusi* ri ver 
sine. Il donne U VIOüZüH de la JKUNKSSK ri ms 
aura le système complet ohei les vieux et che* le. 
..une* sa donnent da I* force ans POUMONS et au* 
(KKK8, reconstruisant la système musculaire cl met 
ent en action touU P Anergie physique du corps 
lumaln. A l'aide de notre epictflque No 33 les cas les 
ilua obstinée peuvent être guérit an moine de Iront» 
ours. Chaque paquet contient un traitement pont 
leu» semaine», *2. Guérison Garantie. Notre spécllV 
lue No 34 eet un RXMEDS Infaillible pour toutes .es 
4ALADI18 SKCRKTS8 de QUELQUE DURKF. qu'elle, 
dent été. Vendu d’apré* notre GARANTIR par écrit qu'l 
ipèrera une 0URIU80N. Prix $6. uompagn 
Ine de Toronto, Toronto, Ont

Les PRODUITS de la

Manufacture de Voitures
ROYALEParfumerie OrizaL LEGRAND M

l307, rue St-Honorê, à PARIS
Tels (lit ORIZA-OIL* ESS. ORIZA* ORIZA-LACTÉ * CRÈME-ORIZA 

ORIZA VELOUTE *ORIZA-TONICA * ORIZALINE*SAVON-ORIZA
DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :

1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA
pour vivre tntr leur réputation 

avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne se 
laissent pas tromper.

Les VÉRITABLES PRODUITS sa VENDENT dins toutes les MAISONS HONORABLES de PARFUMERIE et DROGUERIE 
Bntroi franco de F suris du Catalogne illustré

S. LE VEILLEHé g ine.
C^tte lettre, mon rh*r Robert, 

bouleversa mes idées, reprit si- 
Williams. J'aimais la duchesse, el 
après m’avoir accordé le souvenir, 
il me semblait qu’elle me donnât 
l’espérance. J s résolus donc de 
vivre, ainsi qu’elle me l’ordonnait.

L’existence m’apparut sous un 
jour nouveau. Je pouvais être utile 
à une femme qui réclamait mon 
aopui, je n’avais plus le droit de 
mourir.

Oui, m’écriai je dans un premier 
transport d’amour, oui, je vivrai, et 
dussé-je fouiller la terre Jusqu’en 
ses profondeurs, e reverrai Régine, 
et e lui dirai que e l’aime !

Mes forces étaient revenues, e 
ne voulus sé ournei une heure de 
plus à Bâle, et je m'élançai sur la 
route de Paris. Je n’avais aucun 
indice sur le pays vers lequel s’é­
tait dirigé le duc de Sandoval, mais 
il me semblait que dans la grande 
ville obstiendrais futilement tous 
les renseignements désirables.

Avant de partir, ’avais écrit à 
Tony de suspendre lei-5' ravauv con­
cernant son appareil, et de venir 
me r<» oindre au plus vite.

La vie m’apparaissait belle et 
émouvante, je vous voulais empê­
cher mon fidèle serviteur de com 
mettre le crime que j’avais rêver 
moi-même.

J’dimais, Robert, J'aimais de 
toute la force d’un amour irrésir- 
t ble, rendu plus impérieux et plus 
vivace encore et par la difficulté des 
recherches auxquelles ’allais être 
contraint à me livrer, et par le 
danger que l’épée du duc faisait 
planer sur ma tête, et par Jla certi­
tude enfin de voir la duchesse 
saluer mon arrivée près d’elle com­
me celle du libérateur.

PROPRIETAIRE.

Noue dé«iron* inlormer le public que noua avons faitl ’acquislt on du poste d'affaires de
Sulkfyl^etc1 ^ Buànt arrivant de Chicago et de» autre» villes an-éric-rines nous avoue puinô 
de grandes connaissances dang not état, non» somme» en mesure de garantir ei-t ère satis­
faction. Noe ouvriers sont tous des plvs habiles et travaillent sous notre direction ; les 
matériaux employés sont» est les meilleure que l'on puisse se procurer et nos prix très bas 

Attention spéciale et prompte à toute» commandes, tel est ie sy .tôme qua nou 
en pratique dans toutes les branches de répétions.

lui

e m. ttoua

CONSOMPTION 56 RUE DALY • ■ 19 ET 21 RUE STEWART
Cette maladie affreuse, qal durant tant d'années 

» semblé ildBer la acleoee de» meilleurs pli>..ieu-i,« 
qui ne connaissaient rien pour en arrêter lee pro- 
grê*. rien pour U diminuer, rien pour la guenr 
Maintenant, oe n'eel plus une maladie incurable 
malgré qu elle soit condamnée par quelques médr 
ci ns, la santé peut eneore AU* reoourrée par I em­
ploi de nos REMEDES.Ils sont dou* pour les mem­
branes dee poumon* qu'lia s'affectent pas maigre 
qu'ils toisai tmflsmmée el empoisonnes par les 
rasages de dette ornai le maladie en même tempe 
qu'ils empêchent les douleurs et les brûlements de 
poitrine qul^aooompngnenlliusariablemaet 1a oou-
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ABiiSUiMl ItT :XIV
LA LETTRE

Lorsque je fus en état de m’oc­
cuper de mes affaires, on me remit 
une lettre de Tony. Il m’écrivait 
que son appareil sera t bientôt ter­
miné et que je prenne patience.

Ce fut une sorte de consolation 
pour moi, car au souvenir de la du 
chess*1, je sentais mon cœur épris 
chaque jour davantage.

Un malin, mon médecin entra 
dans ma chambre. Il venait me 
faire sa dernière visit», une jeune 
fille l’accompagnait.

—Mylord, me dit le digns prati­
cien qui m’avait fait oublier mes 
trois amis da Londres, voici une 
jeune fille qui désirait vivement 
vous parler, et j’ai pris la liberté de 
l'amener.

Cela dit, il se retira discrètement 
à l’écart.

—Approchez, ma belle enfant, 
dis-je en m’adressant à la jeune 
fille qui s’avança timidement. Vous 
avez à me parier ?

—Oui, mylord.
—De quelle part ?
—De la part d’une dame.,.
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Vitrines d exposition améliorées [Show 
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nouveau des ar-LBS DENTS DE L’AMOUR

Mon cher commandant, continua 
sir Williams, tandis que Robert 
prêtait au récit de son ami 
tention manifestement croissante, 
mon cher commandant, il existe 
dans votre langue française un 
adage qui dit : On n'aime bien qu'u­
ne fois.
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